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HISTOIRE DES CIVILISATIONS

Marx a lu pendant pres de sept ans les ouvrages des economistes et en
a fait des extraits, souvent annotes, qui emplissent une quarantaine
de cahiers. En 1851, il se croit, avec quelque apparence de raison, au
bout de ses recherches, et s'apprete a rediger l'oeuvre meditee.
L'accueil des dditeurs allemands ne l'y encourage guere. Malade,
sans ressources, il se voit offrir la correspondance europeenne d'un
grand quotidien new-yorkais et accepte avec empressement. Le pro-

1 Voir cette revue, vol. 2, 1957, no 3, p. 392-420, la premiere partie. N.B. - Les cotes B
qui correspondent au classement des manuscrits a 11.I.H.S. etant sujettes a revision, nous
ne les indiquons qu'a titre provisoire. Dans le dechiffrement de plusieurs cahiers pr6sent£s
dans le present essai, j'ai et6 beaucoup aide par Louis Evrard, a qui j'exprime ici ma re-
connaissante amitie.

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541 Published online by Cambridge University Press

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541


40 MAXIMILIEN RUBEL

bleme est d'ecrire en anglais. II aura recours a Engels et signera les
articles que son ami lui enverra pendant plusieurs mois de Man-
chester.1

A partir de 1852, Marx ecrira lui-meme ses articles. En allemand
d'abord, se faisant traduire par un ami de Londres; puis en anglais,
sans cependant renoncer au concours d'Engels.

De 1853 a 1857, c'est le journalisme qui sera la principale occu-
pation de Marx.2

En 1857-1858, il pourra proceder a une premiere redaction de son
oeuvre scientifique, et il publiera en 1859 le premier fascicule de
Zur Kritik der politischen Okonomie. Les evenements politiques de
1859-1860 le detournent de cette voie, et ce n'est qu'a partir de 1861
qu'Il pourra reprendre, sous une nouvelle forme, la redaction du
Capital.

Ainsi, de 1853 a i860, Marx a publie pres de cinq cents articles en
anglais ou en allemand, plusieurs brochures et deux ouvrages;3 de
cette periode date egalement le grand manuscrit des Grundrisse que
nous ne connaissons que depuis 1941.

Pour les articles, les cahiers de lecture apparaissent comme des re-
serves de materiaux prets a. servir au commentaire des evenements
europeens.

Marx n'avait rien d'un correspondant au sens ordinaire du terme,
rien d'un compilateur.4 Ses premiers articles, consacres aux elections
anglaises de juillet 1852 et envoyes a la NYT avec un certain retard,
sont d'un historien plutot que d'un journaliste. C'est encore plus
vrai de ses articles sur la question d'Orient, revenue a l'actualite au
printemps 185 3.5

Plusieurs cahiers ont un lien direct avec les articles publies par Marx
dans la NYT la meme annee et en 1854. Nous avons deja parle du
cahier date de Janvier 1853, contenant des extraits de quelques im-
portants ouvrages sur l'histoire de la civilisation et sur la theorie de la
population.6 Herbert Spencer, G. Opdyke, F. W. Newman et T. C.
1 Voir leur correspondance d'aout et septembre 1851.
2 Voici les journaux auxquels Marx a donne des contributions importantes: NYT (1852-
1862); Neue Oder-Zeitung (1855); Free Press (1856-1859); Das Volk (1859); Die Presse
(1861-1862).
8 Enthiillungen uber den Kommunistenprozess zu Koln, 1853. Der Ritter von edelmii-
tigen Bewusstsein, 1853. Zur Kritik der politischen Okonomie/Erstes Heft, 1959. Herr
Vogt, i860. On peut egalement mentionner le manuscrit ,,command6" par Bangya
Die grossen Manner des Exils (BIBL. 217 P) dont seul un brouillon est conserve.
4 Voir Riazanov, introduction a GS I, p. XXVI.
8 D serait toutefois faux de penser que le journalisme, meme serieux, eut satisfait Marx
intellectuellement, bien au contraire: voir sa lettre a E., 23.1.1857.
6 Article precedent, p. 414. Voir Particle dans la NYT, 22.3.1853 (pression demographique
et migrations antiques et modernes).
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LES CAHIERS D 'ETUDE DE KARL MARX 41

Banfield y figurent avec de nombreux passages qui debordent le cadre
de l'economie politique; ces auteurs semblent avoir ete consultes par
Marx avec une curiosite que Ton pourrait dire sociologique. Alnsi
par exemple, le passage suivant, tire de H. Spencer, Social Statics...
(1851), p. 442, y est fortement souligne:

«.. .When civilization becomes complete, will the normal unfolding
of all other elements of the individuality depend upon the existence of
the civilized state. Just that kind of individuality will be acquired
which finds in the most highly organized community the fittest sphere
for its manifestation [passage saute par Marx: which finds in each
social arrangement a condition answering to some faculty in itself -
which could not, in fact, expand at all, of otherwise circumstanced].
The ultimate man will be one whose private requirements coincide
with public ones. He will be that manner of man, who, in spontaneous-
ly fulfilling his own nature, incidentally performs the functions of a
social unit; and yet is only enabled so to fulfil his own nature, by
all others doing the like. »x

L'histoire de l'Orient et plus particulierement de l'Inde occupe dans
ce m£me cahier une place importante. On en comprend la raison: la
question d'Orient etait une fois de plus au centre de l'actualite euro-
peenne, et Marx ne pouvait pas se laisser distancer par ses rivaux qui,
du continent et d'Angleterre, envoyaient leurs informations aux
journaux americains.2 D'autre part, la Grande-Bretagne etait en dif-
ficulte aux Indes Orientales; et Ton pouvait prevoir que la Russie ne
laisserait pas echapper une occasion de pousser son expansion vers
l'Asie.

Une trentaine de pages du cahier (qui en compte soixante-dix) con-
tiennent une ample moisson de renseignements et considerations sur
l'Inde, glanes chez des auteurs et dans des documents divers.3 Y fi-
gurent: Wachsmuth, Europdische Sittengeschichte («continuation du
cahier XX»);4 MacCulloch, East India (in: Literature of Political
Economy, London 1845); Gustav Klein, Allgemeine Culturgeschich-
te der Menschheit, vol. 6 (Chine) et vol. 7 (Orient), Leipzig, 1847-1849;
Indian Railways and their probable results... By an old Postmaster,
London 1848; Lettre sur l'Inde, par le Prince Saltykow, Paris, 1849;

1 Verifie par nous sur l'edition de Londres, 1902, p. 256.
* Les premieres correspondances furent redigees par Engels a qui Marx transmit quelques
directives generates. Voir M. a E., 10.3.1853.
1 Sur les materiaux de Marx concernant l'Inde, voir L. A. Alekseiva, Vypiski K. Marksa
po istorii Indii: dans:Problemy Vistokevedeniia, 1959,no2,p. i63-9;d'apres les photo-
copies des cahiers, en possession de l'lnstitut du Marxisme-Leninisme.
4 Voir article precedent, p. 413.
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42 MAXIMILIEN RUBEL

MacCulloch, East India (in: A Dictionary, practical, theoretical and
historical of Commerce and commercial navigation, London 1847);
Observations on India, By a Resident there many years, London 1853.

D'un ecrit anonyme, India, Great Britain and Russia, London, 1838,
Marx a note un passage dont voici le debut: «Beyond Persia lies Af-
ghanistan The Indus crossed, what is to resist the flight of the
Russian eagle into the heart of british India ?»

Dans l'ouvrage de A. H. Heeren, De la politique et du commerce des
peupks de I'antiquite (trad, par W. Suckau), Paris 1833 (t. Ill), Marx a
copie" une vingtaine de passages se rapportant a la culture architec-
turale, aux coutumes religieuses, aux castes, aux institutions primi-
tives, a la legislation, etc. de l'lnde.

Plus nombreux encore sont les extraits notes par Marx de Francois
Bernier, Voyages contenant la description des Etats du Grand Mogol, de
rHindoustan, etc., Amsterdam, 1799 (reedite a Paris 1830). On connait
l'eloge que Marx fit de cet ouvrage dans une lettre a Engels.1

De juin a septembre 1853, Marx ecrivit plusieurs articles sur la
politique anglaise dans l'lnde.2 La haute tenue de ces correspondances
fait supposer de bonnes lectures. En fait, deux cahiers, dates de juin
1853 e t portant les chiffres «XXII», et «XXIII» nous renseignent sur
les sources utilisees par Marx non seulement pour ces articles, mais
aussi pour son oeuvre maitresse.3

Voici les principaux titres du cahier XXII:
Th. Stamford Raffles, The History of Java. London, Black, P. & A.,

1817, 2 vol.4

Lieut.-Col. Mark Wilks, Historical Sketches of the South of India, in an
attempt to trace the history of Mysore, 3 vol., London, 1810-1817.5

H. Murray, J. Wilson, Greville, etc., Historical and descriptive Account
of British India from the most remote periode to the present time, 3 vol.
Edinburgh, 1832.

George Campbell, Modern India, A Sketch of the System of Civil
Government. London 1852.6 Marx en a copie des extraits sur plus de
dix-huit pages.

Les extraits se rapportent principalement a l'histoire et a la civilisation

1 M. a E., 2.6.1853, E- a M., 6.6.1853.
2 Voir BIBL. 252, 253, 254, 256, 258, 260, 262, 263 auxquels il convient d'ajouter 256*,
NYT, 11.7.1853 et 2742, NYT. 4.10.1853. Sur 253 (The British Rule in India, NYT,
25.6.1853) voir Marx a Engels, 14 juin 1853. Marx y cite un rapport parlementaire sur les
villages hindous.
3 Classes actuellement sous B 66 et B 65.
4 Cite par Marx dans sa lettre a Engels du 14.6.1853 et dans Das Kapital, I, chap. 12.
5 Cite dans Das Kapital I, chap. 12.
6 Cite dans Das Kapital I, chap. 12. Le cahier, folio 10, donne le titre comme suit: ,,Bengal
Civil Service. Modern India". London 1852.
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de l'Inde jusqu'au declin de l'Empire Mongol, extraits souvent pure-
ment chronologiques; aux classes et castes, a la densite de la popu-
lation, au revenu de la terre, aux diverses sources de revenus, etc. II
faut signaler les considerations sur la constitution des villages avec
des allusions comparatives aux marches germaniques et villages celtes,
etc.

Du meme auteur, nous trouvons dans ce carder quelques passages
d'un texte intitule A. Schema for the Government of India, London 1853.
Us sont suivis d'extraits de Robert Patton, The Principles of Asiatic
Monarchy, London 1801.

Au cahier XXIII nous trouvons sous le titre «Schriften publiciert
durch d. India Reform Association» (London 1853), douze pages de
notes, d'apres les sept brochures suivantes: I. The Government of
India since 18)4. II. The Finances of India... III. Notes on India...
IV. The Native States of India. V. Extract from Mill's history on the
double government... by John Sullivan... VI. John Dickinson, The
Government in India under a Bureaucracy VII. India Wrongs without a
Remedy.

LA QUESTION D'ORIENT

C'est sur la crise d'Orient que Marx ecrit pour la premiere fois sans
l'aide d'Engels.1 On en trouve un premier essai dans un article paru
dans la NYT du 9.6.1853, traitant entre autres de la Russie et de la
Turquie.2 Marx lit alors plusieurs documents sur lesquels le cahier
XXII nous renseigne:

The Portfolio de 1843 (fonde par D. Urquhart) dont Marx a cite, dans
un article, le telegramme adresse par le prince Lieven a Nesselrode, le
1(13). 10.1829, prouvant les sentiments russophiles de lord Aberdeen.3

J. Ph. Fallmerayer, Fragmente aus dem Oriente, 1845. Les passages
recopies par Marx concernent Phistoire des peuples slaves.4

En juin 1853, Marx se propose d'ecrire sur la question du Slesvig-
Holstein croyant y deceler, comme dans la question d'Orient, «le
principe de l'expansionnisme de la Russie.» 5 Le cahier XXII contient
quelques materiaux sur cette question:
1 A propos de la ,,d6testable question orientale", voir Marx a Engels, 10.3.1853. Le 22
mars, Marx transmet a Bngels des informations, tirees de l'Economist, sur les exportations
anglaises vers la Russie et la Turquie. Engels utilisa ces chiffres dans une correspondance
envoyee a la NYT ou elle rut publiee comme editorial, le 12.4.1853. Cf. GS I, p. 154 sq.
2 GSI,p. nosq.
8 Paru dans NYT, 14.7.1853. GS I, p. 183 sq. et 478 sq. (importance du Portfolio comme
source de Marx).
4 Sur l'influence des idees de Fallmerayer chez M. et E., voir Riazanov, GS, I, p. 471.
6 II avait effleure cette question dans une correspondance parue dans la NYT, 9.6.1853.
Le 30.9.1853, il informe Engels qu'il ecrira trois articles sur la question danoise, mais ne
semble pas avoir donne suite a ce projet.
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Des extraits de l'article Ddnemark dans l'Encyclope"die Universelle de
J. S. Ersch et de J. G. Gruber, Leipzig, 1818-1850.

Une page et demie d'extraits de: Ueber das Wahre Verhaeltnis des
Her^pgs von A.ugustenburg t^um Holsteinischen A.ufruhre, Copenhagen
1849, de C.-F. Wegener.

Deux pages d'extraits de Die Her^ogtumer Schleswig-Holstein und das
Konigreich Ddnemark (1850) par J. G. Droysen et H. Samwer.

Deux pages d'extraits de Das ddnische Kb'nigsgeset^... (traduction), Kiel
1838, par Theodor Olshausen.

Un cahier sans date, contenant vingt pages d'extraits semble
appartenir a la meme periode qu'un autre dati de septembre 1853,
petit 8°, avec quatre-vingts pages d'extraits.1 L'un et l'autre contien-
nent des materiaux documentaires dont Marx s'est servi pour ses
articles de la NYT et People's Paper sur la crise d'Orient, la guerre
russo-turque et sur Palmerston, d'aout a fin 1853 (peut-etre aussi sur
la guerre de Crimee).

En marge du folio 1 du premier, on lit cette epigraphe: «Je hais ceux
qui me resistent. Je reprouve ceux qui me suivent.»

Les documents diplomatiques consultes par Marx portent sur la
politique exterieure de Palmerston lors de la crise de 1840. Du livre de
D. Urquhart, La Crise (Paris 1840), Marx note entre autres, a propos
du traite de la Quadruple Alliance: «La France arme, et se prepare a la
guerre avec une hate et sur une grande dchelle dont son histoire
n'offre pas d'exemple; mais elle ne dit rien au sujet du traite contre lequel
elle prepare ses armements... elle n'en a pas exige l'annulation...».
Du meme Urquhart: An appeal against faction, London 1843.

Le Portfolio de 1843 e s t largement exploite pour Phistoire de la
diplomatic russe depuis 1829, la question serbe, la guerre des Lieux
saints, l'lrlande, etc. Citons en passant, pour son interet psychologique,
un extrait (probablement d'une lettre) qui se range sous le titre:
Effect of words on the character of man, and the fate of nations. Ces lignes
remarquables traitent de l'operation mentale des mots et de l'alienation
par les mots:

«A new habit has been introduced amongst the nations of modern
Europe, that of converting into a phantom whatever they see, and
this they call 'accounting' for things... As soon as accounted for
it is discarded as worthless. This is done by the simple process of
uttering general propositions... When the habit of uttering
general propositions, including in them the name of fanciful
beings, has taken possession of a man his thought become the
mere domain of [chance?], his conclusions necessarily erroneous,
and his brain is left at the mercy of the accidental movements of

1 Le premier est classe actuellement sous B 67, le second sous B 63.
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his lips... By such vain words ([like?] civilization and barbarism)
are facts destroyed, and all living agency effaced in human events,
and men and nature, accustomed they [are?] to use their tongues,
look on their own acts as changes of the seasons, fixed by laws
above their controls... endeavour to clamber by words out of the
sphere of words... mist saised by the breath which abuses the
mind of its sight... At each period the terms in use are accepted
by the child that learns to speak before a conscious mental
operation is performed, and after terms have become habitual in
him no further mental operation is in his power, except [by?]
flowing from and dependent upon such terms... It is speech
that constitutes a nation - it is the [fabric?] of its corporate
existence - it is the stream of its existence, and [links ?] together
in its change the first and latter days of a race, itself effecting that
change, leading them greatness, or bringing them to death...
In the age of activity and progress, when the cause of their
greatness were chiefly in operation, did any one of these people
explain what he was or endeavour to interpret the cause at his
advancement? No words are only used after the thing has expired
- after the spirit has itself declined. The classical age is the age
preceding decay (when words came in) - the symptom and the
aggravation of the disease. Man can know only what he is, and
he observes what he is only by comparison with dissimilar things.
The character of a nation is universal, otherwise it would not be
that of the nation, and being universal it cannot be observed...
A nation can recover only by removing the cause of decay.
General propositions... in the fictitious representations of
community you have lost man... The Greek or the Roman could
personify as well as the Englishman: but he did not substitute the
shadow for the reality. His image was for the imagination only...
It was not an artificial being let loose on his fancy, and [poured?]
forth in his language, which he invested with the power of acting
on him and for him... the phantom state... I am a shadow; I am
absorbed. I belong to a non-entity, to a principle. I am a whig, or
a tory, or a liberal, or a conservative. He does not say I see or
do - but I am - something else than self - that something being
a manner of seeing, thinking, acting.»

Pour ses articles sur la question d'Orient, Marx a beaucoup puise dans
Cesar Fatnin, Histoire de la rivalite et du protectorat des eglises
chritiennes en Orient, Paris 1853. Les extraits de ce travail concernent
les rapports des nations chretiennes avec la Porte ottomane, l'origine
et la nature des capitulations. Marx a recopie en particulier les articles
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1, 29, 32, 35, 82, 83, 84, etc. du traite entre la France et la Porte. Des
notes chronologiques et des chiffires sur les nationalites et les fideles,
des passages sur les Lieux saints, les Croisades, etc.

Intercales dans les extraits de Famin, quelques titres notes en vue
d'articles sur les rapports de Kossuth et de Mazzini: r Jules de Breval:
Ma^inijuge par lui-meme et les siens (Paris 1853).

V. Gioberti: Operettepolitiche.
F. D. Guerrazzi: Apologia (Florence, 1851).
Massimo T. d'Azeglio: Scritti politici.
F. A. Gualterio: Gliultimirivolgimentiitaliani...(Florence, 1850-1851)
L. C. Farini: Lo Stato romano (dall'anno 1815 al 18 5 o, 2e ed. Florence,

1850-1851).
N. Bianchi: Masgini e le sue utopie... (1854?).
Et ces notations:
«Dandolo, un des chefs de l'insurrection de Milan de 1848, un des

combattants du siege de Rome 'Quest'uomo guasta tutto cio che
tocca' (Garibaldi)... ribombo du genre Mazzini... un Masaniello de
rhetorique...»

V. Gioberti {Rinnovamento) Plagiat de Mahomet: «dio e dio e l'uma-
nita e suo profeta. »2

Avant d'en terminer avec ce cahier, signalons au passage que les
deux derniers feuillets portent des classifications sur la respiration et
l'appareil labial.

* *

Le cahier date de septembre 1853 rejoint le precedent par le contenu
des materiaux recopies qui se rapportent aux memes sujets: question
d'Orient, Russie, Palmerston.3

Plus de deux pages d'extraits d'un opuscule anonyme: The Russians
in Moldavia and Wallachia («si viene di bursa a gran fortuna piu con
la frauda che con la forza, Machiavelli»), 2e ed., London 1849. Des
observations sur la langue roumaine «a sort of Oriental Italian*, des
notes chronologiques et des articles de traitds recopies, de 1393 a 1848.

Une page d'extraits d'un document antirusse anonyme: Russlands
Politik und Heere in den let^ten Jahren, London 1852. A cote d'extraits
chronologiques, ce passage recopie: «Napoleon nannte den Mob von
Paris <le plus seditieux et rebello, den von Wien <le plus bete>- und
den von Berlin <le plus infame et lache>».

1 De septembre 1852a mars 18 5 3, M. donne a la N YT plusieurs articles polemiques contre
Mazzini.
2 II s'agit de Vincenzo Gioberti: Del Rinnovamento civile d'ltalia... Parigi e Torino, G.
Bocca, 1851, 2 vol.
3 Classe actuellement sous B 63.
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Huit pages d'extraits d'un auteur anonyme: The Greek and Eastern
Churches. Their History, Faith and Worship. London 1852. Plusieurs
pages d'extraits des trois livres ci-apres:

Rev. J. M. Neale, Introduction to the History of the Holy Eastern
Churches, London 1852.

Count Valerian Krasinski, lectures on the Religious History of the
Slavonic Nations. London 1849. Marx cite d'apres la 2e edition sous le
titre: Sketch of the Religious History of the Slavonic Nations. Edinburgh
18 51. Le clerge russe, caste separee. Difficultes de l'Eglise grecque de
Pologne en 1839: conversions par la force et deportation des pretres
en Siberie; la revision des livres sacres alteres par la pratique ignorante,
au XVIIe siecle; la secte des Raskolniks: «It is strange to find amongst
the illiterate peasantry of Russia religious opinions of such a spiritual
character as those held by the Malakanes... to meet amongst that
peasantry doctrines which were entertained by the Gnostics who be-
longed to the most intellectual classes of the Roman society... Such is
the case of the Doukhobors or Combattants in spirit (285) Martinists (by
means of masonic Lodges ) . . . »

Die Staatskirche Russlands im J. 1759. Nach d. russischen Synodal-
bericht dargestellt von einem Priester aus d. Congregation d. Orato-
rians. Schaffhausen 1844. Memes sujets que dans les extraits precedents,
avec des apercus sur les communautes protestantes et catholiques, et la
notation d'un titre: Persecution et soufframes de I'e'glise catholique en
Russie, par un ancien conseiller d'Etat de Russie, Paris 1842.

Passages des traites de Koutchouk Kalnardji (10.7.1774) et d'Andri-
nople (14.9.1829).

Marx a cite longuement ces clauses dans ses articles sur Palmerston,
ainsi que les debats dont nous trouvons dans ce cahier de longs
extraits: Communes, 24 aout 1823, 28 et 29 aout 1833, 7 mars 1834,
11 juillet 1835, 20 avril 1836, 17 mars 1837, 21 juin 1838, ier juin
1840, 13, 15 et 20 juillet 1840, 6 aout 1840, 26 Janvier 1841, 20 septem-
bre 1842, 6 aout 1846; Chambre des Lords: 4 fevrier 1834, 26 Janvier
1841 (entreprises russes: Sandjak, Baltique, Pologne, Turquie, etc.).
Nous y trouvons egalement des correspondances de Palmerston,
Nesselrode, Thiers; des extraits du Traite de Londres du 15 juillet
1840; du Traite relatif a la succession de la Couronne de Danemark
(Londres, 8 mai 1852).

Plus de la moitie du cahier est rempli d'extraits des trois ouvrages
suivants:

Geo. Fr. v. Martens, Grundriss einer diplomatischen Geschicbte der
europdischen Staatshandel... 1807. Les passages recopies concernent plus
particulierement la periode de 1300 a 1660. Us trouvent leur conti-
nuation dans un autre cahier non date, que nous examinons plus loin.
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De l'ouvrage de David Urquhart, Progress of Russia in the West, North
and South, 2ded. London 1853, sont extraites une quinzaine de pages.
Une phrase notee en passant nous indique une preoccupation familiere
de Marx: «[Russia] has to work out a war between England and France
and a European revolution.» x

Une dizaine de pages, enfin, sont consacrees a:
G. K. Francis, Opinions and Policy of Mr. Palmerston (London 1852).2

L'interet que Marx prit a ces lectures et etudes historico-diplomati-
ques ressort de ses lettres a Engels de 1853-1854. II s'estimait heureux
d'avoir fait porter ses investigations sur la carriere politique de
Palmerston (ce qui lui avait permis d'arriver a la mdme conclusion que
D. Urquhart, a savoir que le diplomate anglais «est vendu depuis
plusieurs decennies a la Russie»), d'avoir pu examiner de pres l'his-
toire de vingt annees de diplomatic3

* **

Non date, le cahier suivant se rattache par son contenu au precedent
et appartient, par consequent, a la periode de fin 1853 aux premiers
moisde 18 54.*

Ses soixante-dix pages sont consacrees principalement a deux sujets
historiques: i° les evenements de 1839 au Moyen Orient qui condui-
sirent au rapprochement russo-anglais et a la Quadruple Alliance pour
la protection de la Turquie, a 1'exclusion de la France; z° l'histoire de
l'Europe, particulierement du Nord et de l'Est, de la paix de Roeskild
(1658) au traite russo-turc de Koutchouk Kainardji (1774).

Pour le premier sujet, nous relevons aux folios 1 a 37 une abondante
moisson de documents diplomatiques tires d'une collection officielle s

intitulee Correspondence relative to the affairs of the Levant. Presented to
both Houses of Parliament 1841.

Les signataires de ces lettres et les noms qui reviennent dans ces
documents sont ceux des diplomates et des militaires des grandes
1 Marx en cite un passage dans son sixieme article sur Palmerston, People's Paper, 10.12.
1853. GS I, p. 271. Le role joue par Chateaubriand au Congres de Verone est precisement
celui que D. Urquhart (o.c, p. 40 sq.) suggere a Marx.
2 Voir les huit articles de Marx sur Palmerston publies simultanement dans People's Paper
d'octobre 1853 a Janvier 1854. GS I, p. 224-288. En francais, Karl Marx, Oeuvres politi-
ques, t. i, trad. J. Molitor, ed. Costes, Paris 1929. Dans son second article, Marx cite
quelques passages de la brochure de J. Mac Neil, Progress and Present Position of Russia
in the East (1836). Aucun des cahiers vus par nous en porte une trace.
3 ,,Nous avons trop neglige ce point", ecrit-il le 2.11.1853a Engels, ,,et il faut savoir a qui
on a affaire." Declarations semblables dans ses lettres a Lassalle (6.4.1854: Marx resume en
quelques lignes la carriere de Palmerston, — au service de la Russie; et 3.5.1854).
4 Classe actuellement sous B 76, avec la mention peu vraisemblable ,,1856".
5 A moins qu'il ne s'agisse du Portfolio d'Urquhart que nous rencontrons plus loin aux
folios 58-62.
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puissances europeennes melees au conflit turco-egyptien de 1839:
Mole, Granville, Palmerston, Nesselrode, Cochelet, Soult, Stirner-
Alexandre, Metternich, P0Z20 di Borgo, Campbell, Russell, etc.

Quant au second sujet, il est represente exclusivement par des
passages tires de l'oeuvre de Martens, rencontree au cahier precedent.1

Les cahiers se terminent par une page d'extraits releves dans l'ouvrage
de l'abbe Pierre Joubert, Histoire des revolutions de Pologne depuis la mort
d'Auguste III'jusqu'aI'annee 777/ . . . Varsovie, 1775.

Le cahier qui semble faire suite au precedent (a supposer qu'aucun
autre cahier n'a ete perdu) porte la date de Londres 1854, «mai-juin-
juillet».2 C'est le premier d'une sdrie de quatre cahiers consacrds
surtout a l'histoire des revolutions espagnoles.

En tete de ce cahier figure l'ouvrage de Henri Healdy Parish («the
late secretary of Legation to Greece*), The Diplomatic History of the
Monarchy of Greece, from the year 1830... London 1838. Marx en a
recopie, sur neuf pages, des documents diplomatiques concernant
principalement les rapports de la Grece avec la Russie et le role de
l'Angleterre.3 En passant, il a note deux titres: F. Thiersch, Ue'tat actuel
de la Grece... etc., z vol., Leipzig 1833;4 Georg Ludwig Maurer, Das
griecbische Volk... Heidelberg 1835.

LES REVOLUTIONS D'ESPAGNE

Ce sont les mouvements insurrectionnels en Espagne, dont les pre-
mieres manifestations etaient apparues des fevrier 1854, qui attirerent
alors Fattention de Marx.5 Apres l'insurrection militaire pres de
1 Folio 57. Interrompus au folio 57, les extraits de Martens reapparaissent aux folios 64-68.
2 Classe actuellement sous B 68. II est probable que des cahiers anterieurs a cette date man-
quent. En effet, dans sa correspondance de mars a mai 1854, Marx mentionne des lectures
dont les cahiers posterieurs ne font pas etat, par ex.: Jos. v. Hammer-Purgstall, Geschich-
te des Osmanischen Reiches, 2e ed. Pesth, 1834-1836; cf. M. a E., 29.3.1854. W.Wilks,
Parlmerston in the three epochs, London, 1854; cf. M. a E., 4.4.1854 (Marx considera ce
livre comme un plagiat de ses articles de la NYT).
3 Des mars 1854, Marx avait commente en plusieurs articles les mouvements insurrection-
nels en Grece. II en attribuait l'origine aux intrigues russes. Voir NYT, 13, 18 et 29 mars
1854. Les evenements font egalement l'objet d'articles parus les 2, 6, 15 et 16 mai 1854.
Dans sa lettre a Lassalle du 1.6.1854, Marx invoqua le temoignage de Parish pour affirmer
qu' ,,a partir de 1830, Palmerston a tout fait pour transformer la Grece en une province
russe." Voir egalement sa lettre a E., 3 mars 1854, ou il dit qu'il est en train de ,,bucher"
l'histoire de l'empire neohellenique.
4 Dans sa lettre du 9.4.1857, Marx recommande a Engels, qui recherche des ,,Anti-Pal-
merstoniana", entre autres les livres de Parish et de Thiersch.
5 Le pronunciamento de Don Juan de Hore eut lieu a Saragosse le 20 fevrier 1854. Cf.
Riazanov, GS II, p. 546 sq. Voir son article dans la NYT, 18.3.1854, GS, I, p. 355 sq.
Marx rappelle l'intervention francaise en Espagne en 1823 et l'intervention franco-anglaise
de 1834 et les rdles respectifs de Chateaubriand et de Palmerston.
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Madrid, conduite par le general Espartero, Marx envoya de nom-
breuses correspondences a la NYT dans lesquelles les evenements
espagnols sont longuement commentes.1 II apprit l'espagnol «a ses
moments perdus», en lisant Calderon et (en espagnol!) Atala et Rene
de Chateaubriand.2

* *

Le cahier date de mai-juillet 1854 contient a partir du folio 10 des
extraits et des notes de lecture sur une quarantaine de pages, relatifs
a l'Espagne. Voici des titres:

Florez (D. Jose L.). Espartero. Historia de su vida militar ypoliticay de
los grandes sucesos contemporaneos etc, ze ed., 4 vol. (1844/45).3

Notes of an attache in Spain. In ISJO. London 1851.4

Una (plumada) sobra le Indole y Tendencia de Revolution en Espana.
Madrid 1846.s

Revolution d'Espagne. Examen critique. 1820-1836. Paris 1836. Tres
nombreux passages recopies aux folios 10 a 12 et 38 a 48.

Principe y Vidaud (Miguel Agustin), Espartero, supasado, supresente,
su provenir, etc. 2e ed. Madrid 1848.6

The Crisis of Spain, ze ed. London 1823. Plus de quatre pages d'ex-
traits sur l'organisation politique et administrative de l'Espagne, etc.

Revolutions of Spain in 184J. By an English Resident. 2 vol. London
1845. Nombreux extraits de presque tous les chapitres des deux
volumes. Cet ouvrage tres riche semble avoir ete la source principale
de Marx pour ses correspondances sur Espartero et sur la structure
politique et economique de l'Espagne.

En fin de copie, les titres suivants ont ete notes:
Toreno (Conde de): Historia del levantiamiento, guerra y revolution de

Espana, 5 vol. Madrid 1855. (Voir le cahier suivant).
A. Custine (Marquis de), L'Espagne sous Ferdinand VII, Paris, 1838.7

Mariana (Juan de), Historia general de Espana... completada per
Florida Blanco...y... E. Chao. Madrid 1849-1850.8

Autre titre note au passage:
1 Voir BIBL. 325, 528, 352, 333, 337, 338. Rendition dans REV. SPAIN.
2 M. a E., 3.5.1854. Dans la meme lettre, il mentionne l'Archivio triennale delle cose
d'ltalia dall'avenimento di Pio IX all abbandono di Venezia etc. ,,C'est ce qu'il y a de
mieux que j'aie lu du parti revolutionnaire italien." Le 3.6.1854, Marx en a termine la
lecture.
3 Mentionne par Marx dans son article sur Espartero, NYT, 12.8.1854 (editorial). Cf.
REV.SPAIN.p. 103 sq.
4 Note de Marx: ,,Reiner Kohl..."
6 Note de Marx: ,,Dominikaner Wisch..."
• Mentionne par Marx dans Espartero, NYT, 12.8.1854, cf. REV. SPAIN, p. 108.
7 Note de Marx: ,,belletristisch ekelhaft!"
8 Note de Marx: ,,In Progress". L'ouvrage est en cinq volumes, Madrid, 1847-1851.
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Martignac (Jean Baptiste vicomte de), Essai historique sur la revolution
d'Espagne et sur I'intervention de 1823, Paris, 1832.1

L'ouvrage suivant semble avoir ete lu avec la plus grande attention:
M. de Marliani, His toria politica de la Espana moderna?
Une page d'extraits du chapitre I.3

II est probable que l'etude de l'histoire espagnole et specialement des
Cortes ait conduit Marx a s'interesser plus particulierement a l'histoire
des municipalites medievales.4 Ce qui pourrait expliquer la presence,
dans ce cahier plutot «espagnol», de pres de quinze pages remplies
d'extraits, recopies en francais ou resumes en allemand, du livre
d'Augustin Thierry, Essai sur l'histoire de la formation et des progres du
tiers etat etc. Paris, 1853.5

Marx a retenu tout ce qui touche les Etats Generaux et les rapports du
Tiers-Etat avec la royaute sous Louis XIV. Le Tableau de l'ancienne
France Municipale, les dispositions de la charte communale d'Amiens
tout comme le statut des etablissements communaux dans les diverses
regions, avant et apres le Xlle siecle sont notes avec beaucoup de soin,
mais apparemment sans aucun commentaire.

* *
Tournons-nous maintenant vers les trois cahiers «espagnols» men-
tionnes ci-avant comme etant de 1854.

Un cahier datd «London, aout 1854*, d'une quarantaine de folios,
fait partie du mSme groupe.6 II s'ouvre sur une suite d'extraits
remplissant pres de six pages: ce sont les articles de la Constitution
espagnole de 1812, en une version anglaise:

The Political Constitutes of the Spanish Monarchy. Proclaimed in Cadi%,
19 March, 1812. London 1812.7

1 Marx mentionne (Fol. 50) cet ouvrage sous son titre espagnol La Espana y sus Revolu-
ciones, 1833. Dans son article de la NYT, 2.12.1854, il cite cet ouvrage sous le titre
L'Espagne et ses Revolutions (1832) et reproduit le passage extrait.Cf.REV.SPAIN.p. 83.
a Marx note que le livre parut en francais a Paris, 1842. II en cite un passage (trad, de
l'espagnol) dans un article de la NYT, 1.9.1854. Cf. REV. SPAIN, p. 115. Concerne la
legion formee par Napoleon avec des prisonniers espagnols qui passerent, apres la defaite,
dans la camp russe.
8 Les extraits seront repris dans un cahier non date, dasse sous B 69.
4 Voir par exemple, ses huit articles sur l'Espagne revolutionnaire parus dans la NYT
du 9 septembre au 2 decembre 1854. REV. SPAIN, p. 192 sq. particulierement le premier
et le sixieme.
5 Sur cette lecture, voir la lettre de M. a E. du 27.7.1854. Les remarques analytiques et
critiques sur l'ouvrage de Thierry, ,,pere de la lutte des classes" dans rhistoriographie
francaise sont d'un grand interet pour la connaissance des sources dont Marx a tire sa
conception du socialisme communaliste.
6 Classe sous B 70, il est sans doute anterieur a B 69 ou nous trouvons la suite de certains
extraits commences dans celui-la.
7 Marx s'est servi de ces extraits pariculierement dans son article paru dans la NYT,
24.11.1854. REV. SPAIN, p. 56-68.
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Suit un titre note sans extraits:
Ch. Romey Histoire d'Espagne... 8 vol. Paris 1839-1848.
Puis treizepages remplies d'extraits recueillis dans les trois volumes de:
A. Southey, History of the peninsular War. 3 vol. London, 1823-1832.1

Du meme auteur, Marx a copie d'autres passages aux folios 23-24.
Cet ouvrage est suivi d'un titre francais:
A. Du Casse, Memoires et correspondance politique etmilitaire du RoiJoseph

etc., 10 vol., Paris 1853-1854. Les extraits ddbutent au t. IV, p. 246
(pour Fannee 1807) et couvrent deux pages et demie.

Suivent quelques articles recopies de la Constitution decretee par
VAssemblee Constituante, 3 sept. 1791. Declaration des droits de
rhomme et du citoyen.2

Aux folios 25-26, nous trouvons:
J. Bigland, Histoire d'Espagne depuis la plus ancienne epoque Jusqu'd la

fin de Vannee 1809..., traduite de l'anglais, continuee etc par le
comte Mathieu Dumas etc., 3 vol. Paris, 1823.

Ces extraits commencent au vol. Ill, c'est a dire apres 1809, et
s'arretent a la date du 19 avril 1810.

Au folio 26, titres de trois ouvrages de Don Jose Clemente Carnicero,
dates de i8i4et 1816:

Historia ra^onada de los principales sucesos de la gloriosa revolucidn de
Espana... 4 vol. Madrid 1814.

La Inquisition justamente restablecida, Madrid 1816.
Napoleon, verdadero Don Quijote de Europa.3

Suit un auteur anglais dont l'ouvrage est abondamment exploite
(pres de neuf pages d'extraits du ier volume):

W. Walton, The Revolutions of Spain. 1808-1836, 2 vol. London 1837.
Au folio 3 5, nous rencontrons de nouveau le nom de Marliani, suivi

sur les dix pages qui terminent le cahier de:
Conde de Toreno, Historia del levantamiento, guerra y revolution de

Espana. Madrid 1835-1837.4

Les extraits sont pris surtout des volumes II et III, relatant les
evenements de 1808-1810.

* *

Nous avons maintenant un cahier non date, d'une quarantaine de
folios dont les deux premiers manquent.5
1 Marx en cite un passage dans l'article de la NYT, 20.10.1854. REV SPAIN, p. 31.
2 Marx compare la Constitution espagnole de 1852 et la Constitution franchise de 1791
dans son article paru dans la NYT du 24.11.1854.
8 Marx nomme cet auteur et ses trois ouvrages (avec leurs titres en anglais) dans son
article de la NYT, 25.9.1854. II ne semble pas en avoir depouille le contenu.
4 II s'agit d'une ,,suite", comme le note Marx; en effet, nous rencontrons ce titre dans le
cahier precedent, classe sous B 68.
5 II est classe actuellement sous B 69.
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Aux folios 3 et 4, nous lisons la suite et fin des extraits d'un ouvrage
anglais concernant des evenements de 1820 a 1822: la rencontre a
Troppau des empereurs de Russie et d'Autriche avec des representants
de l'Angleterre et de la Prusse, le Congres de Laibach et le Congres
de Verone.

A partir du fol. 4 et jusqu'a la fin du cahier, nous avons une quinzaine
d'ouvrages, en anglais, en espagnol et en francais, se rapportant a
1'histoire de l'Espagne moderne.1 En void les titres:

D. Evaristo San Miguel, Memoria Succinta sobre lo Acaecido en la
Columna Mavil de las Tropas Nacionales al Mondo del Comendante General
de la Primer a Division Don Rafael del Riego... Madrid 1820.

Ce memoire fut utilise par Marx pour son huitieme article de la
serie qu'il envoya a la NYT pendant les dernieres mois de 1854.2

C'est le recit de Pextraordinaire expedition de Riego qui, avec sa
colonne de 1.500 hommes formee contre la volonte de ses chefs, et
ayant une force dix fois plus grande, traversa du 27 Janvier au 11 mars
1820 l'Andalousie et proclama la Constitution dans toutes les villes
importantes de cette province. Dans son cahier, Marx note ironi-
quement (en allemand): «Toute la campagne decrite ici se reduit a une
chasse a la nourriture », puis (en anglais): «I1 n'existe peut-etre pas de
campagne plus curieuse que cette fameuse expedition patriotique»,
- dont San Miguel se fit l'Herodote. Marx resume son jugement dans
cette remarque: «L'Espagne avec tous ses defauts.»

Letters from Spain by Don Leucadio Doblado.... London 1822.
Note de Marx: «Pseudonyme de Blanco White*.

Les extraits, souvent resumes en anglais et en allemand, concernent
l'influence de la religion en Espagne.

Clarke (Christopher), An Examination of the Internal State of Spain at
the Period of the Unions of the Crowns of Castil and Aragon, London 1818.

Marx a retenu particulierement les renseignements fournis par
l'auteur (qui aurait «copie» G. M. de Jovellanos 3) sur les conditions
de la propriete rurale et l'agriculture, les communications, le commerce,

principale etude est maintenant l'Espagne", ecrivait M. a E. le 2.9.1854. ,J'ai
buchd jusqu'a present des sources espagnoles, l'epoque de 1808-1814 et 1820-1823.
J'en arrive maintenant a la periode 1834-1843. Cette histoire est assez embrouillee. En
tout cas, j'ai bien fait de commencer a temps la lecture du Don Quichotte. Le tout fera
environ six articles pour la Tribune si je reussis a condenser beaucoup. N'importe com-
ment, quel progres que d'etre paye pour ses etudes!"

Marx donna effectivement neuf articles a la NYT qui n'en publia que huit, du 9 sep-
tembre au 2 decembre 1854. Voir BIBL. 337. Reedites dans REV. SPAIN, p. 19-84.
! II y parut le 2.12.1854. REV. SPAIN, p. 75-84.
8 Sur Jovellanos, membre de la Central junta, voir l'article de Marx dans la NYT, 20.10.
1854, REV. SPAIN, p. 32 sq.
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les impots, l'Eglise, les colonies, etc. L'histoire de l'Espagne y occupe
egalement une place importante.

John Bramsen, Remark on the North of Spain, London 1823.
The Last Days of Spain... by an Eye-witness. London 1823.
C'est une apologie de la monarchic et de l'Eglise espagnoles. Marx en

retient les figures et les partis politiques ayant joue un role dans les
evenements de 1819 et 1820.

La Espana Bajo el Poder Arbitrario de la Congregacion Apostolica... de
1820 a 1832. 2e edition, Paris 1833.

Les extraits et passages traduits en allemand, couvrent six pages.
Marx a du retirer de cet ouvrage une connaissance approfondie de la
situation politique et economique de l'Espagne pendant les annees
considerees.

Who is the Liberator of Spain? An Essay towards deciding the question,
published at Sevilla, July, 1820. Transl. from the original by Henry
Wood. London 1846. L'equipee de Riego vue par un patriote espagnol.

The Holy Alliance versus Spain etc. By a Constitutionalist, London 1823.
Chateaubriand, Congres de Verone, Guerre d'Espagne, etc. Paris 1838.
Marx semble s'etre livre, en lisant cet ouvrage, a un travail de

detective: il s'agissait de saisir le role exact assum£ par Chateaubriand
au Congres de Verone. Dans sa correspondance datee du 15.8.1854,
ou il examine la politique russe dans les affaires d'Espagne, Marx ne
semble pas encore avoir resolu cette question; il se borne en effet a la
resumer en ces quelques mots: «Or, nous savons par Chateaubriand,
ambassadeur de France au Congres de Verone, que la Russie incita
l'Espagne a entreprendre l'expedition en Amerique du Sud et qu'elle
forca la France a se livrer a une expedition en Espagne.» x En revanche,
cette lecture fut remarquablement commentee par Marx dans une
lettre a Engels.2

Observations sur Pet at actuel de l'Espagne (1825).
De l'Espagne au mois de Mars 18} 6.
Trois pages d'extraits de la «Revue d'Espagne», articles anonymes(P),

sans autres indications.
Marliani, Historia politica de la Espana moderna, etc. 1849.
Deux pages d'extraits qui sont la suite des notes, en espagnol et en

allemand, commencees dans le cahier, deja examine, date de mai-
juillet. Nous en retrouvons une troisieme dans un cahier suivant, date
de novembre 1854.
1 NYT, 1.9.1854, REV. SPAIN, p. 114 sq.
2 Elle date du 26.10.1854. Nous y tenons l'explication du sentiment d'aversion que Marx
a exprime en maintes circonstances non seulement a l'egard de Chateaubriand, homme
politique, mais aussi envers l'homme de lettres. Marx recopie, a l'intention de son ami,
plusieurs extraits notes dans son cahier, ou Chateaubriand se revele un instrument docile
de la diplomatic russe, ne reculant pas devant le mensonge et le double jeu.
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Walton, The Revolution of Spain, etc. Reprise des extraits commences
au cahier date de aout 18 5 4, vu plus haut.

V.-A. Du Hamel, Historia constitutional de la Monarquia Espanola...
Note de Marx «Traduit en espagnol par Baltasar Andruaga y Espinosa,
2eed., 2 vol. Madrid 1848.* 1

Au folio 3 8, nous lisons ce titre:
Carta del etc. D.Jose Calatrava etc. Reponse[?] de Don Alvaro Florez

Estrada. London 1825. Une page et demie d'extraits ou figure souvent
le nom de Riego.

Au folio 40, suite des extraits de Marliani, puis, sur les six dernieres
pages de ce cahier:

Michael J. Quin, A Visit to Spain, etc., London 1823.
Marx en a retenu particulierement les renseignements sur l'etat

economique et financier de l'Espagne de 1821-1822.
De la meme epoque, mais sans precision chronologique, date un

cahier d'une vingtaine de pages, que Marx semble avoir «emprunte» a
sa fillette Laura, si nous en jugeons d'apres la lettre-brouillon qui y
figure aux premieres trois pages: l'enfant remercie en allemand sa
grand-mere pour les jouets qu'elle avait recus.2

Ce n'est qu'au folio 5 (foliote 1) que nous rencontrons les premieres
notes de Marx; il s'agit sans doute du brouillon d'un article destine a
la NYT, commentant une junte centrale reunie en septembre 1808 a
Aranjuez. Les evenements relates se rapportent a l'invasion des
troupes napoleoniennes, la capitulation de Bailen et Pevacuation de
Madrid par Joseph Bonaparte.3

Apres ces notes sur une page et demie, Marx recommence le folio-
tage et inscrit sur six pages des extraits de Toreno (vol. Ill et IV),
qui font suite a ceux que nous avons rencontres au cahier precedent.
Ce sont les evenements d'Espagne, en 1810-1811, qui y retiennent son
attention. Nous retrouvons la suite de ces notes aux folios 10 a. 13,
puis au folio 17, avec les annees 1812S11814, Marx a consulte plusieurs
ouvrages a la fois, car entre ces groupes d'extraits de Toreno, nous
trouvons aux folios 7, 8 et 16 des passages recopies des Me'moires
historiques sur la Revolution d'Espagne (Paris 1816) de 1'Abbe de Pradt,
que Marx a abondamment utilises pour ses articles.

II s'agit, dans ces extraits, de la campagne francaise de 1808 et de la
resistance farouche du peuple espagnol, harcelant sans cesse Penva-
1 Marx teprendra cet auteur dans un cahier date de novembre 1854. Titre de Pedition
originale: Histoire constitutionnelle de la monarchic espagnole, depuis l'invasion des
hommes du Nord jusqu'a la mort de Ferdinand VII. Paris 1845.
1 ClassesousByi.
8 Manifestement, ces notes sont destinees a la serie d'articles publies par Marx dans la NYT
de septembre et decembre 1854. Voir REV.SPAIN, p. 19 sq. et particulierement Particle
du2j.9.i854,ibid.,p. 28sq.
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hisseur desespere; les guerrillas facilities par la configuration du
terrain; les difficultes des communications;l'isolement deshabitations,
le manque d'abris surs et de subsistances.1 Voici un passage note et
resume par Marx: «Point d'armistice, de quartiers d'hiver. En Espagne,
espece de Vendee, les attaques partielles, les surprises,les enlevements
des convois, des postes isoles, des courriers et des escortes etaient
journaliers. On n'a plus cesse de combattre, pas un jour ne restant
ecoule sans que le sang coulat, et cela sur toute la surface de 1'Espagne,
depuis Cadiz jusqu'a Pampelune, depuis Grenade jusqu'a Salamanca,
et l'usage de faire des prisonniers avait disparu...».

Dans un autre extrait, Marx notera cette phrase de l'Abbe de Pradt:
«L'Espagnol est le Parthe de l'Europeen.»

Sur les guerillas, Marx a consulte en outre un ouvrage au titre
curieux: The two Alinas and the Spanish Guerillas. Extracted and
translated from a work «On Spain», written by Capt. H. v. Brandt, a
Prussian officer who served in one of the Polish regiments attached to
the French Army during the Peninsular War. By a British Officer.
London 1825. Extraits sur cinq pages et demie, rappelant l'appui
apporte par les guerilleros a Wellington; la tactique de rassemblement
et de dispersion des bandes, leur organisation, leurs chefs, l'obstacle
fatal qu'elles ont ete pour les Francais.2

Au folio 16, le nom de l'Abbe de Pradt reapparait avec un autre
ouvrage: De la Revolution actuelle de VEspagne et de ses suites. Paris 1820.
Les passages notes par Marx concernent l'armee espagnole et certains
des chefs revolutionnaires d'origine populaire.3

Les derniers folios du present cahier (21 a 25) sont entierement
reserves a un document consacre aux problemes de la proprietd fon-
ciere et de l'agriculture espagnoles:

Jovellanos, Obras. Barcelone 1839-1840, publie par D. Venceslao de
Linares y Pacheco. 8 volumes.4 Cinq pages d'extraits du je volume.

* *

Nous passons a un cahier date de novembre 1854 et consacre comme
ce qui precede aux questions espagnoles.5

Plus de huit pages representant l'ouvrage de Victor Du Hamel, Historia
Constitucional de la Monarquia Espanola, etc. Madrid 1848, 2e ed.6

1 Voir le texte et les notes dans ce cahier et repris dans les articles de la N YT de septembre
et d'octobre 1854, REV.SPAIN, 19 sq., 50 sq.
2 Voir les articles dans la NYT, 27 et 30 octobre 1854.
3 Sur le role joue par Enrique O'Donnel, Comte de La Bisbal, mentionne dans ce cahier,
voir l'artide dans la NYT, 2 decembre 1854. REV. SPAIN, p. 75 sq.
4 Cit6 par Marx, NYT 25.9.1854. REV.SPAIN, p. }2.
5 Classe sous B 72.
8 Nous l'avons rencontre dans le cahier non date, classe sous B 69.
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Vient ensuite les: Fastos Espanoles o Efeme'rides de la Guerra Civil
desde Octobre de 1807. Madrid 1839,1 et nous retrouvons l'abbe de
Pradt avec les Garanties a demander a VEspagne, Paris 1827. Chartede
Ferdinand VII «...que jamais il ne se departira du pouvoir absolu
dont le ciel l'a rendu depositaire... »; et cette citation des Memoires du
Marquis de Louville attache a la personne de Philippe V, que les
autres personnes de la cour avaient «un seul ange gardien, mais que les
rois en avaient deux, dont l'un pour presider au gouvernement de leur
Etat."; citation des Memoires d'Ouvrard, sur une junte convoquee
«pour prononcer: si un roi est tenu de payer les dettes de son prede-
cesseur»; et que P«armee de la Foi est devenue proverbiale pour tout
ce qui est lache, sale et vil...»

D. Evaristo San Miguel. De la guerra Civil de Espana. Madrid 1836:
sur le statut royal, Ferdinand VII et les Cortes.

An Historical Inquiry into the Unchangeable Character of a War in Spain.
London 1837. «...The remark of Polybius (L.IX) that a war in Spain
was very different from those in Greece or Asia, where one great
battle decided the campaign, whereas here it was one endless, un-
interrupted series of contests; [...] as Strabo observed, they unlike the
Gauls split themselves into small bands, and kept up a desultory or
robber or, in one word, a guerilla warfare (Strabo IV) [...]». Passages
copies sur la cruaute des Espagnols, sur leur apparence de dignite,
avec un veritable registre de leurs defauts; venalite et concussion chez
les generaux espagnols, etc.

UEspagne et la Crise Presente. Examen raisonne de la cause et des hommes
quipeuvent sauver cette nation, ouvrage e'crit en espagnol [...] traduit par
G. D. Montpellier (jesuite). Sur l'affaiblissement du pouvoir, le
gouvernement christino-liberal ou j uste-milieu, dont l'auteur reaction-
naire condamne la tolerance en matiere de religion et de morale, etc.

Le reste du cahier offrira, avec de nouveaux extraits de Marliani,
d£ja cite, de nouvelles pages de Quin, Visit to Spain, etc. London 1823:
Chronologie detaillee du printemps de 1823; Chateaubriand; O'Don-
nell; levee de milices; accueil favorable aux institutions liberates chez
les dtudiants et les commerc,ants, etc. Des chiffres sur les importations
et les exportations espagnoles, sur les proprietaires ecclesiastiques et
laiques, etc. Annotation sur: Marques de Miraflores, Memoriaspara
escribir la historia contemporanea de los siete primeros anos del Reino de
Isabel II, 2 vol., Madrid 1843 et 1847. ^ u meme auteur: A.puntes
histdrico-criticospara escribir la revolucion de Espana, 1820-1823, London
1834. L'annotation se poursuit en allemand sur la Quadruple Alliance
dirigee par Palmerston contre la France. Enfin, une reference a
{'Edinburgh Review, vol. XXXVIII, et XXXIX (ou se trouve une
1 Note de Marx: ,,Tag fur Tag die Zeitgeschichte".
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etude de Quin sur les evenements d'Espagne); et des articles recopies
du Traite de Veliki Louki (20 juillet 1812) entre la Russie et les Cortes
d'Espagne.1

Les derniers folios contiennent des chiffres tires de YEconomist
(6 Janvier 1858) sur les importations et exportations en 1852, 1853 et
1854; sur les fluctuations du marche, les augmentations de prix dans
le transport maritime, etc. Ces indications sont recueillies en vue d'un
article dont le debut se trouve a Petat de brouillon au dernier folio (la
crise commerciale qui menace l'Angleterre).

* *

II conviendrait de mentionner ici un cahier non date qui semble avoir
ete utilise a deux epoques differentes, separees peut-etre par un inter-
valle de quelques annees.2

En efFet, nous y trouvons tout d'abord aux folios numerates 3 a. 5
(les folios 1 et 2 etant vides) le brouillon d'un article inedit sur les
evenements revolutionnaires de 1820-1823 en Espagne; puis, sur une
vingtaine de folios, numerates de 1 a 23, un ensemble de notes en
allemand, parsemees de citations en anglais et groupees sous le titre
o-Geldwesen, Creditsystem, Krisen-Citate.» 3 Apres deux pages blanches,
nous avons, sur deux folios, des notes statistiques se rapportant a
l'histoire commerciale de Venise et de Trieste, suivies du brouillon
fortement ratur£ d'un article intitule «Tbe War against Persia*.*

Le texte sur PEspagne est a rapprocher des articles ecrits par Marx
sur les annees revolutionnaires de 1820-1823, qu'il compare ici aux
evenements de 1833-1843, tout en formulant desjugements generaux.
Voici un exemple:

«The positive results of the Revolution of 1820-3 were not limited
to the great fermentation which expended the minds and received the
characters of some large classes of the nation. The second restauration,
in which the antiquated elements of society assumedf?] such shares as
to become insupportable to, and incompatible with the national
existence of Spain, was itself a produce of the Revolution. Its principal
work was to whet the antagonism to such a point as to make all

1 Voir NYT, 2.12.1854. REV.SPAIN, p. 81.
2 Classe actuellement sous B 79.
3 Dans GR, une note des editeurs fait mention de ce texte en tant que manuscrit redige
vers la fin de 1854. Cf. GR, p. 1044. II y aurait lieu de penser qu'il date de 1856 a 1857,
Marx ayant seulement alors repris le travail pour son oeuvre economique.
4 Ce sujet fut traite par Marx et par Engels dans plusieurs articles publies dans la NYT
en 1857. Voir M. a E., 50-10.1856 et BIBL. 460, 474, 476. Le brouillon debute par ces
mots: ,,The Persian War is the rehearsel of a diplomatico-military drama for the first time
performed by Lord Palmerston more than twenty years ago." C'est le theme familier de
Marx: Palmerston, instrument de la politique russe.
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compromises impossible and a war to the knife inevitable. According
to Lord Liverpool himself, there never was an extensive political change
attended with less violence or bloodshed than the Spanish Revolution
during 1820-3, when we be told therefore, the civil war of 1833-43,
exterminating the antiquated elements of Spain. Society, - with fire
and sword and disgracing itself by acts of cannibalism, we must not
attribute the savage inexorableness of that epoch to the peculiar
character of the race, but to the same force of circumstances that
imposed upon France the reign of terrorism. While the French cen-
tralised and, therefore, abbreviated the reign of terrorism, the
Spaniards, true to the traditions, decentralised and, consequently,
procrastinated it.»

Nous reviendrons a ce cahier lorsque nous aborderons Pexamen des
materiaux de la periode de 1857-1861, date de la reprise par Marx de
son oeuvre economique.

HISTOIRE DIPLOMATIQUE

Pour 1855, aucun cahier ne semble etre conserve a Amsterdam.1

Quelle fut l'activite de Marx pendant cette annee? Principalement
journalistique. Peu d'articles pour la NYT.2 En revanche, un journal
allemand, la Neue Oder-Zeitung, sollicite sa collaboration. Marx, aide
par Engels, donnera, de Janvier a decembre 1855, plus de 150 articles
politiques a ce quotidien liberal. Ce sont souvent des traductions des
articles de la NYT.3 II lit comme d'habitude, mais semble etre las du
travail de copie. II reprend la lecture de ses cahiers economiques et
prepare des materiaux pour les articles militaires qu'Engels ecrit pour
Putnam's Magazine.4

Pour 1856, nous avons plusieurs cahiers, pour la plupart dates.
Presque tous contiennent des materiaux etudies par Marx en vue d'une
oeuvre plus importante qui devait avoir pour theme les relations
1 La correspondance M.-E. de 1854 et 1855 revele pourtant que Marx a fait diverses
lectures: Ripley, Mexican War. Antonio de Soli, Conquista de Mexico. Sur ces deux
livres, voir ses remarques a Engels, 30.11 et 2 et 15.12.1854.
• C'est une annee difficile, voire tragique pour Marx et pour sa femme: maladie et mort de
leur garcon; embarras financiers; difficultes avec la NYT; Engels se substitue a son ami
et ecrit pour Putnam's Magazine. Marx passe quelques temps en Ecosse. Voir M. a E.,
12.4.1855.
3 Guerre de Crimee, crise en Prusse, politique intdrieure et exterieure de l'Angleterre,
alliance franco-anglaise, situation intdrieure du second Empire, les refugies politiques en
Angleterre, situation de la Russie, etc. Sur la collaboration de Marx a la NOZ, voir
Stanislaw Schwann, Korespondencje Karola Marksa Do Wroclawskiej ,,Neue Oder-
Zeitung", Poznan Institut Zachodni, 1958.
* En lisant ses propres cahiers, Marx a contracte une maladie des yeux. Lettre a E., 13.2.
1855. Allusion a d'autres lectures (sur Napoleon, l'histoire romaine, etc.) dans sa lettre
du 8.3.1855.
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diplomatiques entre l'Angleterre et la Russie du XVIIIe siecle a son
epoque. II n'en redigea que l'Introduction qu'il publia sous le titre
Revelations of the Diplomatic History of the Eighteenth Century dans The
Free Press de D. Urquhart.1

Pour cette introduction, Marx a fait largement usage de ses cahiers
remplis en 1856. Us prennent de ce fait une importance particuliere
puisqu'ils permettent d'assister pour ainsi dire visuellement a la
composition de ce curieux pamphlet antirusse.

Au demeurant la correspondance Marx-Engels nous renseigne assez
completement sur les sources utilisees par Marx.

Rappelons qu'a ses yeux, la defaite militaire de la Russie en Crimee
semblait se terminer par une nouvelle victoire diplomatique: la fin de
l'hegemonie russe en Europe n'etait pas proche. Les materiaux etudies
lui revelerent l'origine de cette hegemonie, acquise avec l'appui de
l'Angleterre, et notamment des whigs.

II informa aussitot Engels des «decouvertes historiques» qu'il avait
faites au British Museum sur la guerre nordique et le role de l'Angle-
terre. II resume ainsi son jugement: «La politique exterieure des Tories
se distinguait de celle des Whigs simplement en ceci, que les premiers
se vendaient a la France, les seconds a la Russie».2

Puis Marx enumere ses sources, et nous retrouvons exactement les
memes titres, a peu pres dans le meme ordre, sans commentaire, dans
un cahier dont Marx s'est borne a noter l'annee de redaction: 18 5 6.3

Sur la couverture interieure, Marx a note le sommaire (10 titres)
de ce cahier qui comprend 26 folios.

Le premier folio donne un passage de douze lignes tire du Memoire
presente a sa Majeste britannique, par Wesselowsky, Ministre de Sa
Majeste Czarienne, London, 1717.*

Sur la meme page, orientee verticalement, une table genealogique
des maisons regnantes en Russie, depuis Ruric (f 878) a Nicolas Ier

1 Voir BIBL. 457. Sur cette Introduction, voir Herr Vogt.
Rendition des articles par Eleanor Aveling sous le titre: Karl Marx, Secret Diplomatic

History of the Eighteenth Century, 1899.
V. Riazanov, Karl Marx iiber den Ursprung der Vorherrschaft Russlands in Europa.

Erganzungshefte zur Neuen Zeit, no 5, mars 1909.
Trad, fiancaise: Karl Marx, La Russie et l'Europe. Premiere trad, complete, precedee

d'une introduction par B. P. Hepner, Paris, 1954.
2M.aE.,lei2.2.i856.
3 Classe actuellement sous B 74.
4 Dans sa lettre a E., M. fait suivre ce titre du commentaire suivant: „Verteidigungsschrift
der Russen wegen ihrer Mogeleien mit dem Pratendenten, besonders merkwiirdig, weil
schon ganz der Stil (obgleich noch nicht ganz die Glatte) der Pozzo di Borgo und Konsor-
ten und so Beweis, daB kein qualitativer Fortschritt in der russischen Diplomatic seit
Pierre Ier." Ce document n'est pas mentionne dans Revelations.
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(t l 8 5 5)> tiree de: A Chapter on Russia and on the Diplomatic Service.
London 1850. By the Hon. Perceval.1

Puis, sur les folios i a j , des extraits d'un ouvrage au titre curieux
que void: Truth is truth, as it is timed, or Our Ministry's present Measures
against the Moscovite vindicated by Plain and Obvious reasons, tending to
prove that it is no less the interest of Our British Trade, than that of Our state
that the C%ar be not suffered to retain a Fleet - if needs must that he should
have a Sea Port in the Baltic, etc., London 1719.

Les passages extraits et annotes (en allemand) sont reproduits dans
les Revelations? Ces notes sont suivies, sur les folios 5 a 10, d'extraits
du document suivant: The defensive treaty concluded in the year IJOO

between his late Majesty, King William, of ever-glorious memory and his
present Swedish Majesty, King Charles XII, etc., 1716.3

Du folio 10 au folio 16, nous avons le titre ci-apres:
The Northern Crisis, or Impartial Reflections on the Policy of the C%ar...,

London 1716.4

Aux folios 16-18, nous relevons un groupe de trois documents parus
de 1726 a 1729 et se rapportant au meme sujet:

A second Enquiry into the Reasons of the Conduct of Great Britain, with
Relations to the Present State of Affairs in Europe. In a Letter from a
Gentl. in the country to his friend in London, London 1726.

An Inquiry into the Reasons of the Conduct of Great Britain with Relation
to the present state of Affairs in Europe, London 1727.

A Defence of the Enquiry into the Reasons... (voir plus haut), London
1729.

Aucun de ces textes n'est cite dans les Revelations.5

Le document suivant (folios 18-20) est une version allemande du
testament apocryphe de Pierre le Grand:

Tagebuch Peters des Grofien vom Jahre 1698 bis %um Schlusse des Neustadter
Friedens, aus dem russischen Original iiberset^t, so nach denen im Archive
befindhchen und von Seiner Kaiserlichen Majestdt eigenhandigen ergdn^enden
Handschriften gedruckt worden.

Berlin und Leipzig, 1773.6

Les cinq folios suivants sont reserve's a des documents et lettres
1 Id note de Marx: ,,Blodsinn".
* Ed. E. Aveling, p. 91 sq.
8 Ibid., p. 60-73.
4 Reproduit dans Seer. Diplom. Hist., p. 27 a 48, mais avec de legeres differences. Sur ce
document, Marx s'exprime ainsi a Engels: ,,Eins der aufierordentlichsten Pamphlets,
die je geschrieben worden. Hatte mit unwesentlichen modifications im Jahre 185} er-
scheinen konnen. Enthalt so wie a. und c. Nachweise der englischen Verraterei."
6 Cependant Marx mentionne le second (1727) dans remuneration destinee a son ami.
• Marx le considere comme authentique, bien qu'il fut publie apres avoir passe par la cen-
sure de Catherine II; les faits relates par les autres documents lui semblent £tre confirmes
par ce testament.
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diplomatiques concernant les rapports anglo-su£dois au XVIIIe
siecle:

Copies and Extracts of several letters written by the King of Sweden and bis
Ministers relating to the Negociations of Baron Gort% etc., published at
Copenhagen by order of the King of Denmark. London, 1717.

Three letters... upon the subject of the Full Power given Bar. Gb'rt% by the
King of Sweden... London 1717.1

Sur les deux derniers folios de ce cahier nous avons des extraits de
trois documents anglais et francais intitules respectivement:

A. Secret History of one Year, London 1714.
Memoires pour servir I'histoire de I'empire russe sous le regne de Pierre le

Grand, etc. La Haye, 1725.
Marx en transcrit, par exemple, le passage suivant: «Les Moscovites

sont les plus vains et les plus orgueilleux de tous les hommes Ce
qu'on appelle homme.»

The present State of Russia... 2 vol. (1722).
* *

Un cahier de 60 folios, date de fevrier 1856, contient apparemment les
documents diplomatiques auxquels Marx fait allusion dans sa lettre a
E., a savoir «une serie d'autres ecrits qui se rapportent occasionnelle-
ment a l'histoire anglo-russo-suedoise, ou des brochures anglaises
manifestement inspirees par l'ambassadeur suedois Gyllenborg, tels,
par exemple, <Remarks on Mr. Jacksons Memorial eto ».2

Sur la couverture interieure, Marx a note le sommaire de ce cahier
qui comporte vingt-quatre titres.

Le folio 1 contient quelques lignes tir6es des deux documents
suivants:

Political conferences between several government men etc., London 1780.
New Dialogues upon the present posture of affairs. London, 1710.

Suivent sur trois et demie pages, des extraits de:
The History of Prime Ministers and Favorites in England, London 1763.
Les Cours anglaises, de William Ier (1066-1087) a William III

(1689-1703), sont passees en revue, avec l'accent mis sur les methodes
1 Le premier de ces documents figure sous ,,g" dans la liste donnee par Marx a Engels.
M. indique ensuite sous ,,h": Letters which passed between Count Gyllenborg, the Baron
Gortz, Sparre, etc. published by authority. London 1717. M. remarque ensuite: ,,g und h
sind natiirlich alien Historikern wohlbekannt, es fehlt ihnen aber der Schliissel zum Ver-
standnis derselben. Beide Publikationen drehn sich besonders urn den Plan, den Charles
XII. aus Rache gegen England gefafit hatte, mit einer schwedischen Armee an der eng-
lischen Kiiste zu landen und den Pratendenten zu proklamieren."
Dans Revelations, Marx fait etat d'une lettre du Comte Gyllenborg, datee de Londres,
25.1.171761 adressee au Baron Gortz. Le premier semble s'y faire passer pour l'auteur de
,,The Northern Crisis", mais Marx le conteste en jugeant d'apres ses lettres a Gortz.
Revelations, id. E. Aveling, p. 27.
2 Classe sous B 80.

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541 Published online by Cambridge University Press

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541


LES CAHIERS D 'ETUDE DE KARL MARX 63

de concussion et de corruption pratiquees par les grands hommes
politiques pour gagner les parlementaires. A propos du dernier,
retenons ce passage note par Marx: «The constant advice of his
pretended friends and ministers to him was: <Borrow what you can;
the more you borrow the more friends you make; interest is a stronger
tie than principle.) »

Memoirs of the Conduct of her late Majesty and her last Ministry relating to
the Separate Peace with Tories. By the Right Hon. the Countess of [?],
London 1713.

An Inquiry into the Miscarryings of the 4 last years etc. London 1714.
Marx en transcrit quelques lignes, puis, sur les folios 4 a 9, accumule

les extraits d'un document allemand dont voici le titre:
Urkunden und Materialien %ur ndheren Kenntnis der Geschichte u. Staats-

verwaltung nordischer Reiche [Gaspary?], 1786-1790, 3 vol.
Les documents depouilles (en allemand et en francais) evoquent les

rapports, dans la premiere moitie du XVIIIe siecle, entre le Danemark et
la Suede, le traite entre la Grande-Bretagne, la France et le Danemark
du 16 avril 1727, les conquetes nordiques de la Russie, les conflits
russo-turcs, etc.

William (J.), The Rise, Progress and Present State of Northern Govern-
ments, 2 vol. 1747.

Deux pages d'extraits (folios 9 et 10); ce livre est repris plus loin
dans le meme cahier (folios 26 a 30). Reck du sejour de Pierre le Grand
en Hollande, sa rencontre avec William III, roi d'Angleterre, son
apprentissage comme constructeur naval, ses guerres avec la Suede
(avec l'appui de l'Angleterre!), etc.

Nous arrivons maintenant a un lot de documents dans lequel Marx
a beaucoup puise pour ses Revelations. II s'en exprime comme suit dans
sa lettre a Engels, du 29.2.1856: «Im Museum habe ich fiinf Folio-
bande Manuskripte iiber RuBland (nur iiber das achtzehnte Jahr-
hundert) aufgetrieben und ausgezogen. Sie gehoren zum NachlaB
des Archdeacon Coxe, der wegen seines SammlerfleiBes bekannt ist.
Enthalten viele Originalbriefe (bisher ungedruckt) der englischen Ge-
sandten in Petersburg an das hiesige Kabinett, worunter machen very
compromising indeed. Aus dem Jahre 1768, befindet sich ein Manu-
skript darunter von einem der Gesandschaftsattaches iiber <den
Charakter der russischen Nation> ».

Le cahier que nous examinons donne, en effet, ces documents aux
folios 11 a 24, sous le titre et la cote du British Museum, que Marx a
notes comme suit: «Coxe Papers (vol. 1S1) N <}2j8».

Suivent les documents suivants:
Papers relating to Denmark and Sweden, enthalt u.a. Geschichte d.

Krakehls zw. Gustav III u. s. Mutter...
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Papers relative to Russia (vol. 178-181). Vol. 178:1 Tableau topo-
graphique de l'Europe de Russie; 2 Curious Paper on the Genious
and Character of the Russians...

Void quelques passages note's par Marx de ce papier autographe
datant apparemment de 1762: «[...] such particuliar marks and
striking features there are surely to be found in this action, notwith-
standing all the pains that have been taken to bend or distort them to
the likeness of others. The common people, though not laborious are
strong and handy, patiently bearing the extremes of heat, cold and
hunger to an astonishing degree, yet in general they are lazy, indolent
and sensuel. Knowing anhappinessbeyondthe gratification of drunken-
ness and gluttony; they are hospitable, charitable and good natured,
[...] they are humane, and by no means justly accused of cruelty
[...]. All the affections of the soul seem weaker in them, than in most
other nations. They are therefore formed to be commanded.»

Parlant des nobles:
«[...] either so depraved are their dispositions, or so perverted their

judgements, that they derive few advantages from birth or education
which claim to respect of others, or are of use to themselves [...]
French adventurers received into most families in open arms, in
quality of secretaries, librarians, readers, preceptors or parasites [...]

They are vain, high, and many of them interested, [...] bold and
adventurous in the pursuit of pleasure, [...] people barbarous, [...]
ignorant, nobility, but half civilised [...] to despotism Russia ows her
greatness and dominion, so that if ever the monarchy becomes more
limited, she will lose her power and strength in proportion as she
advances in moral virtue and civil improvement.*

Au folio 14, nous tombons sur le document qui forme la premiere
piece a conviction publiee par Marx dans ses Revelations: la lettre du
diplomate anglais Rondeau a Horace Walpole, Petersbourg, 17 aout
1736, au sujet de ses efforts pour decider le tsar a conclure la paix avec
les Turcs.1

Au folio 15, nous lisons:
Dispatch from Mr. Finch to lord Harrington, St. Petersburg, nov. 1/40

(in the Revolution that had happened in Russia). Note de Marx: «Der
Esel Finch gratuliert sich daB er, in Gegensatz zum frz., gr., schwed.,
oester. Gesandten, sofort d. Barons s. cour macht, an die Einzigkeit
seiner Regierung (?) glaubt. Er hat 1. Marz zu berichten in d. nachsten
Brief:

Id. to id. Petersb. 18.11.1740, [...] statt von seiner eignen <Blindheit>
spricht Finch v.d. <strange fatality and blindness of the Prince of
Kurland>.»
1 Secret. Dipl. Hist., p. 7 sq.; B. Hepner, o.c. p. 94.
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Apres quoi, nous avons (folios 15 a 18):
Sir George Macartney to the Earl of Sandwich. St. Petersburg 1st (12th)

March 176j. Most Secret.
Cette lettre constitue la piece n° 2 reproduite par Marx dans ses

Revelations.1

Le document suivant est reproduit dans les Revelations comme
piece n° 3:

Sir James Harris to Lord Grantham. 16 (27) Aug. 1782 (Private).2

Marx mentionne cette lettre avec celle de Rondeau et de Macartney
dans les Revelations comme exemples de la betise des diplomates anglais
traitant avec la Russie.3

Nous trouvons en outre:
Memoire sur le Commerce en Russie. Mons. le Procureur General,

le 26 juin 1761.
Document officiel dont Marx note quelques remarques sur les

activites commerciales en Russie, le commerce de luxe, les privileges,
les productions, etc. C'est peut-etre une des sources utilisees par Marx
pour rediger le chapitre III de ses Revelations ou il aborde la question
des rapports commerciaux anglo-suedo-russes,4 sur lesquels on trouve
plus loin d'autres ouvrages consultes.

* *

Outre les documents que nous venons de passer en revue et dont nous
avons retrouve la trace soit dans des publications de Marx, soit dans sa
correspondance, le cahier portant la date de «I8J6» nous apprend que
l'infatigable lecteur a consulte un des plus celebres fonds de manuscrits
du British Museum: la Sloane Collection. Sous les cotes 4903, 4207,
4459, 4107, 4224, 4193, Marx a retrouve une serie de documents qui le
renforcent sans doute dans son desir de penetrer encore plus intime-
ment dans les arcanes tortueuses de la diplomatic secrete. Cela explique
sans doute le passage de I'Adresse inaugurate de 1864, dans laquelle Marx
exhorte les ouvriers a se familiariser avec la diplomatic secrete de leurs
gouvernements.

Il s'agit de documents qui illustrent Phistoire politique et diplo-
matique de l'Europe du 18e siecle. Us sont pour la plupart rediges' en
francos et en allemand et Marx en transcrit (ou traduit) des passages
(en allemand).

Void quelques titres releves sur les folios 37 a 52.
Georg v. Hanover an die Queen Anne, 19 Febr. 1706.
Histoire politique du siecle depuis 1648 jusqu'a 1/88. Par l'editeur du

1 Secret Diplom. Hist., p. 8-11. B. Hepner, o.c, p. 94-99.
* Secret Diplom. Hist., p. 12-19. B. Hepner, o.c, p. 100-113.
8 Secret Diplom. Hist., p. 22 sq. B. Hepner, o.c, p. 120 sq.
4 Secret Diplom. Hist., p. 51 sq. B. Hepner, o.c., p. 166 sq.
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Testament politique du Card. Alberoni (...) Lausanne 10 oct. 1753.
Parmi les faits et dates relates, nous retenons le traite des Pyrenees de

1660, le traite d'Oliva entre les puissances du Nord, la Triple Alliance
Angleterre-Hollande-Suede (1668), le traite d'Aix-la-Chapelle (1668),
le traite secret entre Louis XIV et Charles II (1670), les traites de
Nimegue (1678-79), Utrecht, Rastadt (1713-14), la Triple et Quadruple
Alliance (1721), la paix de Tramendahl (15 avril 1700), le traite de
Passarovitz (1715), Palliance defensive entre la Suede et la Turquie,
l'alliance russo-britannique. Marx note ce passage: «La cour de St
Petersbourg (unter d. Elisabeth) ne manquait point d'affirmer aux
Finlandais, avant que de les attaquer, de les mettre en Republique
independante pour etre desormais sous sa protection une barriere
entre les deux empires f...]*.1 Paix d'Aix (1748). Diverses lettres du
plenipotentiaire anglais James Jefferys, datees 1711, copie de la lettre
de Mons. de Stanyan a M. le General de St. Saphorin, ecrite de Con-
stantinople, 22 juillet 1719, sur les rapports russo-turcs. Retenons
cette phrase: «Car quoi qu'on en dise, je vois clairement que les Turcs
ont plus confiance aux Francais qu'aux autres nations chretiennes. Mais
il faut surtout prendre garde que l'on ne s'apercoive pas que cet aver-
tissement vient de moi».2

Instruction pour M. Witworth allant a Berlin, mars 1719.
Plan (Tun traite avec Sa M. Danoise, mars 1719.
Aux folios 47 a 50, nombreux extraits d'un document anglais sous

le titre «Character of King William (The Dutchman)*, apres quoi aux
folios jo a 53: Projet d'alliance entre le roi d'Angleterre, comme
electeur de Brunswick et le roi de Prusse (« la mort de S. M. suedoise
devait naturellement faciliter le retablissment de la paix du Nord»).
Plan du comte de la Marche pour la paix du Nord.

Les derniers folios (56 a 58) donnent la suite des Sloane Papers, avec
les memes themes que les precedents: plan projete pour la Paix
generale du Nord a Brunswick; correspondance entre Frederic Guil-
laume II et George Ier; considerations sur le traite entre l'Angleterre
et la France; extrait de ce traite.

Alors que Marx collectait a Londres les documents pour l'oeuvre
projetee sur Phistoire de la diplomatic secrete, Engels travaillait a
Manchester sur un probleme auquel les deux amis attachaient beaucoup
d'importance politique: le panslavisme.3 Tout en poursuivant ses
recherches, Marx rassemblait des materiaux pour l'oeuvre de son ami.
1 Folio 41.
2 Folio 45.
3 II avait deja donne deux articles a la Neue Oder-Zeitung, 21 et 24 avril 1855. Reimprimes
dans GS II, p. 227-233.
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On peut s'en rendre compte d'apres leurs lettres echangees au cours de
fevrier et mars 1856.

Les folios 24 a 25, puis 30 a 36 et 53 a 55, nous donnent principale-
ment la liste des Slavica, notee a Pintention d'Engels r1

Dobrorvskfs Slavin. Botschaft aus Bohmen an alle slavische Volker
etc. 2te verb. Ausgabe von Wenceslaw Hanka. (...) Prag 1834.

On trouvera une description critique et le sommaire detaille de ce
recueil dans la lettre adressee par Marx a Engels, le 29 fevrier 1856.2

Das Slaventum v. Moritz Wilhelm Heffter, Leipzig 1852.
Les extraits concernent l'histoire et la prehistoire des slaves, leur

langue, leur repartition geographique.3

Eichhoff F. G., Histoire de la langue et de la litterature des Slaves etc.
Paris 18 39.*

Les extraits, peu nombreux, se rapportent a Pepopee d'Igor et a la
poesie nationale des divers peuples slaves; pour la litterature russe, ils
s'arretent a Pouchkine.

L'aper^u que Marx donne de cet ouvrage dans sa lettre du 5 mars,
nous montre qu'il ne se bornait pas seulement a lire et a transcrire, mais
qu'il etudiait ses materiaux avec un esprit critique lorsqu'il s'agissait
d'un probleme sur lequel le «parti Marx» avait a prendre position
devant le public.

*
Apres cet intermede slave auquel Marx se livrait pour documenter
Engels, nous retrouvons, dans un cahier date d'avril 1856, une serie
de documents diplomatiques dont certains figurent deja au cahier
1 Presque tous les titres communiques par Marx a son ami dans ses lettres du 29 fevrier et
5 mars 1856 se retrouvent dans le cahier que nous examinons.
* En voici un passage: ,,Dobrowsky schreibt in einem knotenhaft naiven Stil, mit der
hochsten Kordialitat gegen seine 'seligen' oder noch lebenden deutschen Kollegen.
Das einzige, was mir interessant in der 'Slavin' schien, sind die paar Stellen, worin er
die Deutschen direkt als die Vater der slavischen Geschichts- und Sprachforschung aner-
kennt."
• Sur cet opuscule, voir M. a E. 29.2.1856. Du meme auteur, Marx note en outre un titre
que nous n'avons pas rencontre dans ce cahier: Der Weltkampf der Deutschen und Slaven
seit dem Ende des funften Jahrhunderts, 1847. ,,Der Verfasser gesteht in der Vorrede
selbst, daB er eigentlich nur genau und originell bewandert ist in der slavischen Geschichte
soweit sie das preuBische 'Vaterland' betrifft. Von den 481 Seiten des Buches werden
iiber drei Viettel eingenommen von der Periode vom Ende des funften Jahrhunderts bis
1147. Der Rest geht nur gelegentlich und ganz kursorisch iiber das dreizehnte oder gar
vierzehnte Jahrhundert hinaus."
4 Dans sa lettre du 5 mars, Marx donne a Engels un apercu interessant concernant sa lec-
ture et les idees qu'il en tire et nous trouvons la une sorte de modele de collaboration entre
eux.

Dans la meme lettre, on trouvera d'autres titres fournis par Marx a Engels a propos
de la poesie et de la musique des peuples slaves, des migrations des slaves occidentaux,
les Slaves hongrois, les Serbes, etc.
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precedent et que Marx reprend pour completer son information sur la
«trahison anglaise*.1

Les Shane Papers y fournissent (folios i a 6) de nouveaux extraits,
toujours sur la Russie. La premiere piece du dossier porte le titre:

Office Papers in French concerning the title given to the C^ars of Moscovy.2

Marx s'interesse, avec une minutie dont les Revelations nous donnent
l'explication, aux titres des Czars de Moscovie: il y a vu la preuve de la
«servilite abjecte» et de la «soumission cynique» des hommes d'Etat
anglais a l'egard de la Russie.3

En voici un echantillon recopie par Marx:
«La coutume [...] a toujours ete d'ecrire aux Czars de Moscovie sur

du velin enlumine peint et dore, comme on fait aux Empereurs de
Maroc et de Fez, et a plusieurs autres Princes non europeens, lesquels
selon cette coutume seraient egalement fondes d'insister sur le Titre
d'Empereur. On n'a jamais voulu changer l'usage etably quoique les
moscovites I'ayent fort sollicite - durant V Ambassade de My lord Whitenorth
a Moscou. Ce ministre s'excuse toujours d'en faire la proposition. II leur
dit qu'il leur donnerait le Titre, sans difficulte, tel qu'il le trouvait
etably; mais qu'il ne leur conseillait pas de remuer cette matiere, ni de
s'eclairer trop soigneusement sur quelpied on leur donnait ce titre. Les
Moscovites crurent son avis bon pour lors.»

Dans la m&me collection, un document anonyme se rapportant a
l'Espagne et l'Angleterre, la Quadruple Alliance, la Prusse et l'ltalie;
la France, mediatrice dans la guerre du Nord, etc.4

Dans le meme souci de verifier ce qui a toujours ete a ses yeux la
politique de l'Angleterre vis-a-vis de la Russie, Marx a fait des lectures
fouillees de:

Rev. T. S. Hughes, The History of England from the accession of George
III. 1760-1835. 7 volumes, London 1836.

Les extraits et notes sur les folios 7 a 14 tournent autour d'un seul
sujet: l'attitude russophile de certains hommes d'Etat anglais au
moment ou la Russie etait en guerre avec la Turquie et ou son conflit
avec la Suede ne cessait de s'aggraver (1773); le differend qu'opposa,
lors de la guerre coloniale, lord Sandwich a Fox, Burke, Pitt (1778-

1779)-
L'ensemble de ces notes a ete utilise par Marx pour les commen-

1 M. a E., 12.2.1856. Le cahier est classe actuellement sous B 73.
2 Enregistree au catalogue sous la cote 4193, no 31.
8 Secret Diplom. Hist., p. 22. B. Hepner, o.c, p. 119. ,,England war auch die erste
europaische GroBmacht, die seinen (il s'agit de Pierre le Grand) Kaisertitel anerkannte,
etc." M. a E., 12.2.1856.
4 No 32.
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takes qu'il ecrivit aux documents nos 2 et 3 publies dans le Chapitre Ier
de ses Revelations.1

De meme caractere sont les extraits de:
Lord Mahon, History of England from the Peace of Utrecht to the peace of

Aix-la-Chapelle, 2d ed. London, 1839.
Apres une notation sur les sources inedites completees par l'auteur,

Marx enregistre avec soin l'ascension de la Russie, sous Pierre le
Grand, au rang de grande puissance europeenne, la Suede etant
dechue de sa position de force dans le Nord de l'Europe. Et c'est de
nouveau l'examen, a partir de nouveaux documents autographes, de
la politique des whigs sous George Ier - des Stanhope, Walpole,
Townshend, etc. dont Marx s'obstine a vouloir demasquer le jeu
prorusse.

La chronologie detaillee dont ces pages sont parsemees semble
temoigner chez Marx du desir de demeler soigneusement la trame du
tissu politique qu'offraient, pendant la guerre nordique et apres la
mort de Charles XII, les relations entre les diverses puissances
europeennes jusqu'a la paix de Nystadt (1721). L'oeuvre de Schlosser,
History of the 1 %th Century, est copieusement exploitee (folios 32a 42)
et on peut penser que Marx tenait en haute estime cet historien dont il
lira plus tard la Weltgeschichte avec un zele devorant.2

Nous avons ensuite de nouveaux passages (folios 43-44) extraits de
Truth is but Truth..., deja rencontre dans un cahier precedent. Us sont
suivis (folios 44-45) de la petition de marchands anglais au parlement
citee par Marx au chapitre III de ses Revelations: The case of the merchants
trading to Russia? Du meme ordre est le document intitule: Further
reasons for enlarging the trade to Russia humbly offred by the Merchants and
Planters trading to, and interested in the plantations of Virginia and Maryland.

C'est a ces reclamations antisuedoises de ces marchands que Marx
oppose les chiffres qui prouvent que pendant la premiere partie du
XVIIIe siecle le commerce anglo-russe ne representait qu'une fraction
insignifiante du commerce global de l'Angleterre.4

De nouveaux extraits du pamphlet intitule The Northern Crisis,
largement reproduit dans les Revelations, figurent aux folios 44-46 de
ce cahier.5 De meme le probleme de la flotte du Czar dans la Baltique,
traitd par Marx, dans le meme ecrit, se repose avec les titres suivants:

Reasons for the present conduct in relation to the trade in the Baltick, set

1 Secret Diplom. Hist., p. 11 sq. note 9 et p. 15 sq. notes 12 a 17. Hepner, o.c, p. 99 sq.
1 VoirBIBL. 751 p.
1 Secret Diplom. Hist., p. 54. B. Hepner, o.c., p. 171.
4 Ibid., p. 50 sq. et 161 sq.
• Les passages copies se retrouvent dans Secret Diplom. Hist., p. 32 sq.
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forth in a letter of a gentleman at Dant^ick, to his friend at Amsterdam,
Translated from the French (...) London 1715.

An account of Russia as it was in the year 1710. By Charles Lord With-
worth, 175 8 (Strawberry-Hill).

Memoire pre'sente a Sa Majeste britannique (par un ministre du Czar)
1717.

Nous retrouvons la chronologie (1701-1732) relative a la Triple et
Quadruple Alliance, aux tractations entre PAngleterre et la Hollande,
aux contacts avec la Russie, avec le vol. I de Charles-Louis de Seve-
linges, Me moires secrets et correspondance inedite du cardinal Dubois...,
2 vol. Paris 1815. C'est l'alliance contre le Czar proposee par Charles
XII a la Porte (171 o-1712) qu'evoque W. Theylls (•••), Me moires pour
servir a I'histoire de Charles XII etc. Leyde 1722.

De la chronologie, encore et toujours, avec Ralph vol. II: The
History of England etc. 1796, Le C%ar et la Suede, 1700.

Anderson (Adam) An historical and chronological deduction of the Origin
of Commerce, ze ed. 4 vol. (1787-1789). De ce travail, Marx extrait des
chiffres sur le Commerce de la Baltique que l'on retrouve dans les
Revelations.1

Avec le cahier date de mai 1856, nous passons du domaine politique
a la philologie.2 Marx souffrait alors de fortes douleurs rhumatismales
et etait incapable d'un travail de recherche methodique.3 C'est, semble-
t-il, pour se distraire qu'il lut Hermann Grimm, Geschichte der deutschen

h
Ce cahier offre tous les caracteres d'un bon travail d'dtudiant ger-

maniste avide d'assimiler les regies et lois de transformation qui ont
preside a la formation de l'allemand moderne: etymologie, tables des
vocalismes, grammaire comparee, declinaisons, etc. On est en presence
d'un abregd compose avec un soin meticuleux, et on croirait que
l'auteur se preparait pour un examen de philologie. Nous avons la un
temoignage du gout que Marx avait pour I'histoire des langues, mais
aussi de ses preoccupations methodologiques: les explications etymo-
logiques ne sont pas absentes de ses travaux scientifiques, et Marx
tenait Grimm en haute estime.

* **

Le cahier non foliote date d'aout 1856 nous ramene aux etudes
historiques proprement dites et fait partie du groupe des cahiers
«diplomatiques» de Marx.4 II s'ouvre sur une impressionnante liste de
1 Secret Diplom. Hist., p. 51 sq.
2 Classe actuellement sous B 78.
3 Cf. M. & E., 23. 5. et 5.6.1856.
4 II est possible que Marx se soit trompe d'annee. IJ empruntait parfois les cahiers d'ecole
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documents politiques figurant dans les collections manuscrites con-
servees au British Museum. Pour certaines, nous relevons l'indication
suivante:

«(7O5 8-7079) (22 vol.) The Correspondence of Engl. ministers either
at home or abroad with George Stepney, Esq. to several of the Europe
Sates betw. the years 1690 and i7O7». II s'agit tres vraisemblablement
des Sloane Papers, deja mentionnes dans le cahier date d'avril 1856 qui
contient egalement le debut des extraits des Memoires de W. Theylls,
dont nous retrouvons ici la suite sur six pages. Ce sont les evenements
posterieurs a la paix du Prut (1711), episode de la guerre du Nord:
Charles XII, allie des Turcs, en devient le prisonnier a Bender (1713)
et ne rentrera en Suede qu'apres l'equipee de Stralsund (1715). Parmi
les documents recopies par Marx, mentionnons plusieurs lettres du
sultan a Israel Costa, gouverneur de Bender (1712, 1713).

Au meme theme se rapporte une partie des passages tires des dix
volumes de A. L. Schlozer, Briefwechsel [...] hist. u. polit. Inhalts
2e ed. Gottingen (1776-1782).1 C'est l'histoire de la grande puissance
nordique sous Charles XI, Charles XII et Charles XIII. Les notations
sont interrompues pour faire place a des passages tires de: Dr Luthers
Handelspolitik (Aus den Biichern von Kaufhandel u. Wucher v.J.

Du riche recueil de Schlozer proviennent sans doute les quatre
pages que Marx a remplies avec des extraits des Anecdotes du sejour du
Roi de Suede a Bade, publiees par le Baron de Fabrice (Hambourg 1760).
Les lettres de ce dernier transcrites par Marx concernent l'episode
turco-suedois de la guerre du Nord (1710-1713). Une citation de
YHistoire de Charles XII de Voltaire se rapporte a la meme epoque,
notamment l'annexion des pays bakes par Pierre le Grand (folio 19).

Avec les extraits des Memoires pour servir a VHistoire du XVI lie siecle
de De Lamberty (1724 et suiv.), nous remontons aux origines de la
guerre du Nord (entente entre Pierre le Grand et Auguste II, roi de
Pologne) et a la tradition anglaise.3

Nous trouvons en outre dans ce cahier des traces nombreuses de
divers travaux et documents historiques que Marx avait utilises en

i. une de ses filles et on lit sur celui-ci: ,,Miss Marx April 7th 1854". En mai 1854, Marx
souffrait d'un furonde au visage, ses enfants avaient la rougeole si bien qu'il pouvait tout
au plus ,,se distraire". — Actuellement classe sous B 75.
1 Marx en cite un passage au chap. V de ses Revelations.
1 Marx en cite toute une page en redigeant le livre II du Capital. Voir ibid., section IV,
chap. 20; note 49.
1 Voir Secret Diplom. Hist., p. 50 sq. B. Hepner, o.c, p. 165. sq. Aux folios 26, 30 a 33,
5 5 a 59 de ce cahier nous avons sous le titre The political State of Great Britain, des details
sur les rapports commerciaux anglo-suedois (dont les Revelations font etat au chap. Ill)
et sur les relations anglo-russes en 1719.
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partie et qu'il voulait sans doute exploiter pour la suite qu'il pensait
donner a la serie d'articles publiee dans The Free Press a titre d'ln-
troduction:

Motley, The History of the Life of Peter I. London 1739. 3 v°l-
(folios 27 a 29).

Historical Notes by F. S. Thomas. London 1856 (folios 40-41).
Kerble, Statepapers and Correspondance... London 1857.
Sir George Murray, The letters and dispatches of John Churchill, first Duke

of Marlboroughfrom 1702-1712. London 1845.
Cours d'histoire des e'tats europeens depuis le bouleversement de I''Empire

Romain d'Occidentjusqu'en 17S9 par Max. J. F. Schoell. Paris 1830-1834
(folios 44 a 48). Les extraits proviennent des volumes 9 et 10.

J. J. Schwartz, Einleitung in die Staatswissenschaft, 1744 (folios 48 a 5 5).
Toutes ces sources sont centrees sur Pimplantation de la puissance

russe en Europe sous Pierre le Grand.
Cependant, a partir du folio 34 et jusqu'au folio 40, nous tombons

sur des annotations qui nous font passer de l'histoire diplomatique du
XVIIIe siecle a un evenement plus recent: la guerre anglo-afghane
de 1842. En effet, Marx a depouille dans la livraison de fevrier 1843 de
VEdmburgh Review une etude intitulee Ministerial Misrepresentation
regarding the East. C'est l'analyse de la campagne de Caboul (1842)
«n>hich ended in the retreat and destruction of the British Army*.

Les notes de Marx retiennent particulierement les phases de la
politique palmerstonienne dans cette partie de l'Asie depuis 1833
jusqu'a la rupture, en 1838, entre l'Angleterre et la Perse. Sans doute
preparait-il alors la matiere des articles qu'il donna a partir de Janvier
1857 a la NYT sur le nouveau conflit anglo-persan.1 Pour Marx, il
s'agissait surtout de decouvrir derriere le pretendu liberalisme de la
politique exterieure de Palmerston, les concessions reelles faites a
l'expansion russe en Extreme-Orient.2

II faudrait ici mentionner les pages d'un cahier precedemment
examine, non date, et dont nous avons dit que son contenu corres-
pondait a plusieurs moments des etudes de Marx.3

II s'agit de deux pages non foliotees qui font suite aux notes prises
par Marx a propos de certaines theories de la monnaie et du credit,
done a un moment ou, provisoirement certes, il reprenait son oeuvre
scientifique, parce qu'il s'attendait a l'imminence d'une crise financiere
aux dimensions europeennes.4 C'est le brouillon, plein de ratures,

1 Cf. BIBL. 460, 473, 476. Voir M. a E., 30.10.1856 et 23.1.1857. Engels assuma la partie
militaire des correspondances envoyees par Marx a la NYT.
2 Voir M. a E., 18.3.1857.
3 Cahier dasse sous B 79.
4 Voir CHR., p. 160. M. a E., 26.9.1856.

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541 Published online by Cambridge University Press

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541


LES CAHIERS D ETUDE DE KARL MARX 73

d'un article destine a la NYT, intitule The War against Persia. Marx
s'efforce de «demasquer» Palmerston qu'il accuse de reprendre en
1856 le role douteux qu'il avait joue pres de trente ans auparavant lors
des conquetes russes en Perse.

* **

Un cahier dont nous ignorons la date semble se situer dans la m6me
periode que le precedent, du moins par les extraits notes sur la Pologne,
par certaines statistiques relatives au budget anglais, par des allusions
aux incidents de Chine.1

Jusqu'a la quinzieme page, ce cahier ne comporte pas de foliotage.
II comprend, dans cette partie et sur cinq folios, des extraits et des
resumes en allemand de J. Lelewel, Histoire de la Pologne. Paris 1847.
C'est surtout une chronologie, sur trois colonnes, des grandes
periodes historiques de la Pologne de 280 a 1795. Suivent, sur plusieurs
pages, des notes economiques et une sorte de brouillon d'article inti-
tule «Tbe Budget of Sir G. Lewis* ou on lit des remarques sur le conflit
anglo-chinois en 1857, les massacres de Canton, la defaite parlemen-
taire de Palmerston devant la coalition Disraeli-Gladstone-Russell.

Une lacune de quatre pages nous prive du debut et done du titre
d'une longue serie de notes historiques, en francais, en allemand et en
anglais, dont il est cependant facile d'etablir la provenance. II s'agit en
effet de resumes de lecture d'apres l'ouvrage d'Elias Regnault,
Histoire politique et sociale des principautes danubiennes paru a Paris, en
18 5 5.2 Exterieurement ces pages se distinguent des precedentes a la
fois par l'ecriture et par l'encre employee, donnant l'impression d'avoir
ete remplies a un tout autre moment, vraisemblablement quelques
mois auparavant. En fait, des le debut de 1856, Marx a envoye a la
NYT plusieurs articles sur les principautes danubiennes.3

Nous avons a faire ici a un recit succinct du destin de la Moldavie et
de la Valachie, du dernier tiers du XVIIIe siecle au traite turco-
autrichien de 18 5 4, et de la retraite des troupes russes consecutive a cet
acte de garantie en faveur des principautes roumaines.

Marx termine ce tableau historique par ces phrases en anglais: «Thus
we arrive at the same conclusion which we exposed at the outbreak

1 Qasse actuellement sous B 85. Voir BIBL. 464 et 465. Dans la lettre adressee a Engels
Ie2.12.1856, Marx parle de ses ,,recentes etudes sur l'histoire polonaise", qui l'ont incite a
prendre ,,decidement" parti pour la Pologne.
1 Marx le cite elogieusement dans ses Revelations. Voir Secret Diplom. Hist., chap. HI,
p. 56.
3 Un seul en parut a la date du 23 Janvier 1856 comme editorial. Les autres furent renvoyes,
la redaction de la NYT se trouvant alors sous l'lnfluence du panslaviste Gourovski qui
s'erigea en censeur des manuscrits de Marx. Voir M. a E., 10.10.1856 et 6.2.1857.
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of the present war.1 The questions involved in the so called oriental
question must be solved in the Russia sense, if Europe maintains her
present constitution or they must altogether assume[? present?] a
new aspect. It becomes identical [?] with the cause of a general
European Revolution. The present status quo, founded on the mere
independance and integrity of the Turkish Empire may be artificially
protracted. It can never afford anything else but momentaneous shifting
of the difficulties and mock solution.»

CONCLUSION

De 1852 a 1856, Marx a fait principalement metier de journaliste
retribue a la page. II ecrivait beaucoup, mais sans enthousiasme,
parfois sans conviction, le plus souvent avec repugnance.2 Mais il
trouve une compensation, sinon une justification morale, dans les
etudes historiques auxquelles les sujets d'actualite l'invitent, et s'estime
heureux d'etre «paye a etudier».3 Ces cahiers de lecture remplis pen-
dant cette periode de pres de cinq annees, tout comme sa correspon-
dance avec Engels, temoignent de la satisfaction qu'il eprouve a lire
et a copier, a traduire et a compulser. Ainsi le journaliste dont il doit
assumer le role pour subsister materiellement, fait place a l'historien
et au sociologue, qui a le gout et la passion de la culture historique.
L'evenement du jour n'est des lors que pretexte a recherches, et
bientot l'occasion de decouvertes qui permettent de serrer la verite
historique. A la lecture des textes imprimes vient s'ajouter le depouille-
ment de documents inedits dont le British Museum possede les col-
lections les plus riches. Et bientot l'irrepressible curiosite du lecteur et
du chercheur se changera en besoin de creation litteraire, en volonte
de faire oeuvre d'historien, — mais aussi et surtout de critique social.

II ne faudrait cependant pas, redisons-le, sous-estimer les travaux
journalistiques de Marx. S'il n'y peut dormer toute sa mesure, si son
esprit critique ne peut s'y manifester pleinement, s'il est oblige de
compter avec une redaction et un public peu prepares pour saisir des
vues theoriques et des idees revolutionnaires, en un mot s'il doit
sacrifier au gout moyen et mediocre de l'information rapide, il reussit
souvent a inserer dans ses correspondances des pages et des passages

1II s'agit evidemment de la guerre de Crimee commencee en mars 1854 et terminee deux
ans plus tard par le traite de Paris.
2 ,,Es ist in der Tat ekelhaft, dafi man verdammt ist, es als ein Gluck zu betrachten,
wenn ein solches Loschpapier einen mit in sein Boot aufnimmt. Knochen stampfen,
mahlen und Suppe draus kochen wie die Paupers im Workhaus, darauf reduziert sich die
politische Arbeit, zu der man rechtlich in solchen concern verdammt ist." M. a E., 23.1.
1857.
3 A E. 2.9.1854
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qui trahissent une reflexion fondamentale et une conviction d'homme
de science.

Ces pages, le lecteur attentif les decouvrira sans peine dans tout ce
que Marx a ecrit sur la question d'Orient, les revolutions espagnoles
et la diplomatic secrete: trois themes qui forment le contenu principal
des articles publies par Marx au cours de la periode consideree. Or, il
est evident que les materiaux deposes dans les cahiers d'etude depassent
de loin, par leur nombre et leur importance, le simple canevas de
quelques correspondances de presse. S'ils ont servi a cette fin seule-
ment, c'est que les circonstances n'etaient pas favorables a un travail
historique au sens vrai du terme. Pourtant le souci de la verite histo-
rique est presque toujours present dans ce que Marx ecrit pour la pres-
se, ne serait-ce que par revocation de l'arriere-plan eloigne auquel le
narrateur s'efforce de relier l'evenement actuel. Tel est le cas de tout ce
qu'il a ecrit sur la question d'Orient et sur les revolutions espagnoles.
Pour le premier sujet, l'actualite (guerre russo-turque, guerre de
Crimee) se trouve eclairee par des coups de sonde dans le passe,
expliquee par le rappel des circonstances qui ont conduit la Russie a
convoiter l'heritage de d'homme malade», et la France et l'Angleterre
a se contenter d'un simulacre de victoire. Dans ses cahiers d'etude,
Marx se borne le plus souvent a enregistrer et a classer les faits et les
gestes, a exprimer les silhouettes du dossier qu'il veut ouvrir. Bien
sur, la part de «l'instinct historique» n'est pas negligeable dans
l'utilisation que Marx fait parfois de cette matiere brute, par exemple
pour demontrer la duplicite du jeu politique de Palmerston, defini-
tivement juge comme serviteur des interets russes. Sous la plume
d'un tel polemiste, la monographie historique devient facilement une
miniature litteraire: tels les portraits de «Pam» et de Russell.

On pourrait en dire autant des series d'articles que Marx a consacres
a Phistoire des revolutions espagnoles. Oblige de rapporter sur les
evenements de 1856, il estime indispensable de revenir a 1812 et 1820,
d'etudier l'institution des juntas et des cortes, de scruter le caractere
national de l'Espagnol, sa langue, ses moeurs, sa religion, ses attitudes.
Et lorsqu'il choisit Espartero comme type representatif du «caractere»
espagnol, la description trahit en quelque sorte la volupte avec laquelle
il accumule ses notes d'etudes, apprend l'espagnol et se penche sur les
creations institutionnelles qui ont fait l'originalite de l'Espagne
reVolutionnaire.

En commencant ses recherches dans le domaine de l'histoire de la
diplomatic, Marx semble etre pris par l'ambition de decouvrir une
verite historique dont il estime qu'elle avait e'chappe aux historiens
de me'tier. Sans en etre conscient, il se laisse guider dans ce travail par
sa passion politique: il faut que la «russophilie» de Palmerston obeisse

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541 Published online by Cambridge University Press

https://doi.org/10.1017/S0020859000001541


j6 MAXIMILIEN RUBEL

a une ancienne tradition whig dont les origines remontent au debut du
XVII siecle, notamment a l'epoque de la guerre nordique. L'impor-
tance que Marx attribue a cette enquete semble etre demesuree: surtout
si l'on sait qu'il considerait les articles qu'il donna a l'organe du rus-
sophobe Urquhart comme une simple introduction* a une oeuvre
fondamentale.1 Cet acharnement a depister les complicites anglaises
dans l'ascension de la Russie au rang de grande puissance europeenne
est caracteristique de l'attitude que Marx n'a cesse de prendre, en tant
qu'homme de parti et revolutionnaire, contre la politique des Tsars
vis-a-vis de la Turquie, de la Pologne ou de l'Extreme-Orient.

A partir de la fin de 1856, Marx trouvera de nouveau le loisir de
reprendre son oeuvre economique; il delaissera alors les lectures
historiques, du moins pendant une assez longue periode. Mais on
retrouvera jusque dans son oeuvre maitresse (dont la premiere tenta-
tive de redaction date de 1857-1858) les traces des etudes auxquelles
ses activites journalistiques l'ont conduit.

1 Engels encourage fortement son ami de persister dans son dessein. Voii la lettre de
Marx a sa femme, datee du 21 juin 1856 in Annali, Milan, I, 1958, p. 154.
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